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INTRODUCTION 
 
Depuis quelques années, nombreux sont les baby-boomers qui accèdent à une retraite bien 

méritée et cette tendance ne fera qu'accélérer dans la prochaine décennie.  Ce fait n'aurait pas de 
conséquences particulières si cette cohorte n'avait pas un poids démographique si important. 
Alors qu'un Lanaudois sur cinq est à la retraite ou en préretraite, l'arrivée massive de baby-
boomers à l'âge de la retraite risque donc d'avoir un impact majeur sur la région. En effet, 
chaque individu partant à la retraite apporte avec lui un bagage important d'expertises, de 
compétences et de contacts que la communauté pourrait perdre à jamais.  

 
Les nouveaux retraités sont généralement en bonne santé, ont énormément d’expériences 

et ont, pour la plupart, des revenus assurés.  Ils ont donc beaucoup de temps à consacrer à des 
activités sociales et des projets souvent planifiés de longue date. La période de la retraite offre 
également une occasion en or de partager son savoir et son expérience avec différents acteurs de 
la société. De nombreux auteurs, dont Erikson (1982), soulignent le fait que l’adulte mature 
bénéficie grandement du processus que l’on appelle générativité. La générativité est la 
préoccupation bienveillante par l’adulte mature face à la génération montante et à la relève. 
C’est une occasion pour lui de vivre les satisfactions qu’apporte le sentiment de compétence, 
tout en permettant à la relève de prendre sa place dans la société.  

 
Ainsi, le défi qui se pose à nous est de trouver des moyens qui permettraient à la 

population retraitée d'avoir des occasions de vivre la générativité, tout en permettant à la société 
d'assurer un suivi dans la transmission de l'expertise. Une des voies à explorer pourrait être le 
mentorat. Le mentorat est une relation interpersonnelle de soutien, d'échanges et 
d'apprentissages, dans laquelle une personne d'expérience investit sa sagesse acquise et son 
expertise afin de favoriser le développement d'une autre personne qui a des compétences à 
acquérir et des objectifs à atteindre d’ordres scolaires, professionnels, sociaux ou personnels 
(Cuerrier, 2003; McPartland et Nettles, 1991). Ainsi, en établissant des structures favorisant 
l’éclosion de ressources mentorales, nous pourrions tirer profit de la situation démographique 
du Québec en investissant et se projetant dans son avenir. Ce mentorat pourrait prendre 
plusieurs formes, que ce soit en utilisant les formules plus traditionnelles de relation directe, où 
des formules tirant profit des dernières avancées technologiques (p. ex. le cybermentorat).  Les 
avantages associés au mentorat sont indéniables. La popularité du mentorat d’affaires et en 
éducation en est la preuve. 

 
Afin de s’assurer de la réussite des initiatives mentorales, il est essentiel de créer un lien 

entre les ressources de la communauté locale (mentors) et la population qui sera ciblée pour 
profiter de ces initiatives (mentorés) (McGowan, Saintas & Gill, 2008). Cet objectif peut être 
atteint en prenant le pouls des différents intervenants, à l’aide de différents outils tels des 
sondages et des groupes de réflexion (focus groups). Ainsi, les besoins spécifiques exprimés par 
les deux parties pourront être identifiés afin d’optimiser l’élaboration et l’implantation au 
niveau local.  

 
C'est donc dans ce but bien précis que la Table des partenaires du développement social 

de Lanaudière (TPDSL) et la Table des aînés de Lanaudière (TAL) ont initié, avec l’aide du 
Cégep régional de Lanaudière à L’Assomption (CRLA) et le Centre collégial de recherche en 
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économie sociale (CERESO) le projet "Le mentorat social des aînés dans Lanaudière, une expertise à 
conserver et à partager".  

 
Le contexte de départ présenté dans ce document s’inscrit en amont du modèle de 

référence canadien d’implantation d’un programme de mentorat (CUERRIER, 2003)1.  Les 
informations récoltées entre octobre 2009 et avril 2010 permettront au comité mentorat d’établir 
des bases solides au développement de Cellules de mentorat social (Cellules) dans Lanaudière. 

 
 

1. Faits saillants  
Le sondage effectué auprès des organismes de la région ayant des visées sociales a permis 

de faire une recension des différents besoins qui pourraient être comblés par le mentorat. Malgré 
un taux de réponse qui pourrait paraître un peu faible, le nombre d'organismes rejoints devrait 
permettre d'avoir une base solide dans l'éventualité d'un projet pilote de mentorat dans la 
région.  En effet, les répondants se sont montés fortement intéressés à cette initiative. 

 
Malgré des efforts au niveau de la relance et des formes de passation des questionnaires 

offertes pour y répondre, le taux de réponse s'est avéré plutôt bas. Toutefois, comme pour le 
questionnaire destiné aux mentorés, les personnes ayant pris le temps de répondre au sondage 
se sont majoritairement montrées intéressées à participer à un éventuel projet pilote de mentorat 
social. De même, ces personnes présentent un profil motivationnel fortement autodéterminé face 
au bénévolat et au mentorat, ce qui renforce l'idée que les personnes ayant pris le temps de 
répondre sont véritablement intéressées au mentorat. Le sondage a permis de voir que les 
compétences et les intérêts des répondants correspondent grandement aux besoins recensés 
dans le sondage aux mentorés. 

1.1  Besoins des organismes 

La mise en place d’un programme de mentorat répondant à des besoins réels et adaptés 
nécessitait une étude du contexte dans lequel évoluent les organismes à but non lucratif et les 
coopératives de la région.  Le comité mentorat désirait mesurer à quel point le mentorat pourrait 
répondre aux besoins des coordonnateurs/directeurs, aux employés/bénévoles et aux besoins 
spécifiques des organismes de la région.   

 
L’enquête par questionnaire menée par le CERESO à l’automne 2009 auprès de 463 

organismes et les groupes de discussion organisés à l’hiver 2010 ont permis d’observer le rôle 
que pourrait jouer un mentor dans une organisation à mission sociale. 

 
Les répondants ont indiqué de façon assez importante avoir des besoins directement liés 

aux rôles de coordination et de direction au sein de leur organisme. Ainsi, 60% des répondants 
ont indiqué que le mentorat pourrait moyennement, beaucoup ou énormément les aider sur le 
plan du soutien à l'entreprenariat. Ces proportions sont de 53 %  et de 46% respectivement pour 
les besoins liés à la gestion de la relève et au soutien à la coordination/direction.  

 

                                                
1 Ce modèle est présenté à la figure 11 en annexe. 
2  Pour l'ensemble des dimensions mesurées, la très grande majorité des corrélations calculées oscillent 

entre 0,8 et 0,9 sur 1, avec une corrélation minimale de 0,505, p=0,03 et une corrélation maximale de 
0,909, p<.001. Ces résultats indiquent donc que lorsqu'un répondant indique être compétent dans un 
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Afin de satisfaire les besoins ciblés par l’enquête par sondage, différentes compétences ont 
été identifiées comme étant souhaitables chez les futurs mentors. De façon spécifique, les 
compétences discutées touchent à la gestion des états financiers, la gouvernance,  la gestion de 
conseil d'administration (par ex: comment structurer son CA, cibler les besoins pour faire élire 
les membres du CA), la planification stratégique, la recherche de financement (par ex: 
connaissance des programmes, des différents formulaires, savoir comment rédiger des 
demandes de subvention).  En ce qui concerne l'élément recherche de financement, les 
participants ont souligné l'importance de s’arrimer au coaching déjà offert fait par les CLD et 
SADC.  

 
Les répondants ont identifié quatre types de besoins principaux en ce qui concerne le 

mentorat aux employés et bénévoles. Ainsi, 57 % des répondants ont indiqué que les éléments 
liés au développement des compétences pourraient être satisfaits moyennement, beaucoup ou 
énormément par le mentorat. En ce qui concerne l'adaptation aux changements 
organisationnels, l'augmentation de l’efficacité au travail et l'amélioration de la qualité de vie au 
travail, respectivement 56%, 46% et 44% des répondants ont identifié positivement le mentorat 
comme un élément pouvant les aider à satisfaire ces besoins.  

 
Un fait intéressant soulevé par l’enquête est que le mentorat est envisagé par les 

organismes principalement pour combler des besoins spécifiques.  En effet, pas moins de 72% et 
70% des répondants ont indiqué que le mentorat social pourraient les aider à faire face aux 
besoins d'aide dans l’implantation de projets de développement et de planification 
d'événements spéciaux. Suivent ensuite les besoins liés au soutien technique ou informatique, 
avec 57% des répondants identifiant cet élément comme étant un besoin potentiel.  

 
Ayant statué que les organismes de la région ont besoin de mentors, sont-ils prêts à les 

recevoir ? L'ouverture des conseils d'administration, de la direction/coordination, des 
employés/bénévoles, la flexibilité organisationnelle et la facilité d'accès à des mentors bénévoles 
sont des éléments identifiés comme étant de moyennement à extrêmement présent dans 66% à 
85% des organismes sondés.  De plus, une reconnaissance financière pour certains frais est 
envisagée par 61% des répondants.   Le contexte de départ du côté des mentorés ne serait pas 
complet sans aborder l'intérêt manifesté face à des démarches futures menant à l'instauration 
d'une initiative dans la région. Ainsi, une vingtaine d’organismes ont manifesté un intérêt à 
participer à un éventuel projet pilote.         

1.2  Offre des mentors 

Pour qu’un programme de mentorat soit mis en place, les mentors doivent être aux 
rendez-vous.  Avec l’aide des organismes membres de la TPDSL et de la TAL, les clubs de la 
FADOQ et les retraités et préretraités des CSSS de Lanaudière, le CERESO a mené une enquête 
par questionnaire afin de cerner l’offre de service en mentorat envisageable dans la région.  
Comme nous l'avons vu précédemment,  les besoins des éventuels mentorés sont assez 
importants dans la dimension touchant au mentorat à la coordination/direction. De façon 
intéressante, les éventuels mentors montrent un niveau assez fort de compétence dans ce 
domaine, avec 63% indiquant être moyennement, beaucoup ou énormément compétent dans la 
gestion de la relève et 61% des répondants indiquant avoir des compétences en  soutien à 
coordination / direction. 
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Une forte correspondance peut être observée entre  les besoins indiqués par les organismes 
et les compétences qu'affichent les possibles mentors. Ainsi, les répondants montrent de bons 
niveaux de compétence quant au développement des compétences (74%), à l'adaptation aux 
changements organisationnels (53%), à l'augmentation de l’efficacité au travail (44%), à 
l'amélioration de la qualité de vie au travail (41%), à la transition professionnelle (39%) et à la 
planification et développement de carrière (33%). L'importance relative de chacune des 
compétences identifiées correspond à l'importance de chacun des besoins identifiés dans le 
sondage des mentorés.  

 
Finalement, pour le mentorat spécifique, il existe une assez bonne concordance relative 

entre les besoins et les compétences indiquées pour les répondants en ce qui concerne l'aide à 
l'implantation de projets de développement (59%) et la planification d'événements spéciaux 
(66%). Ces deux éléments étaient ceux pour lesquels les éventuels mentorés avaient signalé le 
plus grand besoin, et c'est effectivement les deux besoins pour lesquels les mentors potentiels 
montrent le plus de compétence.  

 
Alors que les organismes qui seront appelés à bénéficier d'un futur service de mentorat 

sont prêts à mettre en place des mesures facilitantes, les mentors sont tout à fait ouverts à ces 
mesures.  77% des répondants ont affirmé être personnellement intéressés à s'impliquer dans 
une éventuelle initiative de mentorat social, que ce soit immédiatement (36%), dans 1 à 6 mois 
(23%), dans 6 à 12 mois (18%) ou dans un an ou plus (5%).  Mais le font-ils pour les bonnes 
raisons ?  Selon l’échelle de motivation utilisée dans l’enquête, les résultats indiquent que les 
personnes intéressées à s'impliquer dans le projet de mentorat social sont motivées de façon 
fortement autodéterminée.  Leur implication en tant que mentor répond donc à un besoin de se 
sentir utile, de transmettre ses connaissances et son expertise et ce, dans un souci de 
générativité.  

 
Les mentors ont cependant soulevé le fait qu’il était important d’encadrer les relations 

mentorales.  Il est important pour le mentor et le mentoré de bien définir ce qui est attendu. Un 
échéancier devrait être établi précisant les différents objectifs du mentoré, la durée attendue de 
la relation mentorale, de même qu'un horaire approximatif des rencontres.  Il a été mentionné 
qu'il était possible pour le mentor qui le désire, d'être jumelé avec plus d'un mentoré à la fois.  

 
Finalement, les discussions ont permis d'établir clairement l'importance primordiale d'un 

code d'éthique clair et bien structuré permettant d'établir des balises claires tant pour le mentor 
que pour le mentoré. 
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2. Méthodologie 
La méthodologie utilisée pour ce projet a été planifiée pour identifier le contexte actuel 

dans lequel les Cellules seraient déployées.  Ce contexte est basé sur les besoins des mentorés, la 
demande, et les compétences et intérêts des mentors dans la région de Lanaudière, l’offre.  Ce 
projet de recherche a reçu la certification éthique du Comité d’éthique de la recherche en 
septembre 2010.  Vous retrouverez à l’annexe B, une copie de ce certificat. 

 

2.1  Questionnaire visant les mentorés 
 Une revue de la littérature visant à établir les éléments importants à évaluer dans les 
milieux où des initiatives de mentorat ont été implantées avec succès a été entreprise. Cette 
revue a amené le CERESO à baser ses propositions sur un modèle reconnu nationalement, le 
Modèle de référence canadien d’implantation d’un programme de mentorat (CUERRIER, 2003). Une 
première version du questionnaire fut construite et présentée au comité mentorat, de façon à 
s'assurer que les besoins mesurés soient en concordance avec le milieu où la future initiative de 
mentorat sera tentée.  Suite à ces discussions, une version définitive  du questionnaire fut 
produite.  Vous retrouverez à l’annexe C la lettre de présentation de l’enquête, le formulaire de 
consentement utilisé et la version du questionnaire destiné aux mentorés.  
 
 Ce questionnaire mesure plusieurs éléments bien précis. Tout d'abord, une section aborde 
la situation actuelle de l'organisme mentoré. Cette section vise à dresser un portrait des 
répondants, tant au niveau de leur mission sociale, de la taille des organismes que des 
caractéristiques des bénévoles s'impliquant déjà au sein de l'organisme. La section suivante 
s'intéresse à la nature des possibles expériences de mentorat que l'organisme aurait pu avoir 
antérieurement de même qu'à la satisfaction associée à ces expériences.  L'objectif principal du 
questionnaire, soit la nature des besoins pouvant être satisfaits par une future initiative de 
mentorat, est ensuite abordé. Trois grandes dimensions relatives aux besoins ont été identifiées. 
Premièrement, les besoins associés à la coordination et à la direction ont été mesurés.  Ainsi, les 
besoins relatifs à la gestion de la relève, au soutien à l'administration ou à  la coordination  et 
ceux associés au soutien à l'entreprenariat ont été évalués. 
 
 Deuxièmement, les besoins ressentis en ce qui a trait aux employés et bénévoles ont été 
abordés. Spécifiquement, les besoins associés au développement des compétences, à la 
planification, le développement et la transition professionnelle de même que ceux touchant à 
l'amélioration de la qualité de vie au travail et à l'augmentation de l'efficacité au travail ont été 
abordés. Finalement, les besoins qualifiés de spécifiques, comme le soutien informatique, la 
planification d'événements spéciaux ou l'aide dans l'implantation de projets de développement, 
ont été mesurés. Dans la section suivante, les répondants devaient identifier les conditions 
présentes au sein de leur organisme de même que les moyens qui pourraient être mis en place 
afin de faciliter l'établissement de la future cellule de mentorat.  Différents éléments tels la 
flexibilité organisationnelle, le remboursement des frais encourus ou les activités de 
reconnaissance ou de formation sont mesurés. Le questionnaire se termine en mesurant la 
volonté des répondants à s'impliquer dans la démarche, que ce soit en participant directement à 
un projet pilote ou en participant à un groupe de discussion.  
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2.2  Questionnaire visant les mentors 

Tout comme le questionnaire des mentorés, le questionnaire s'adressant aux mentors a été 
élaboré en se basant sur différents éléments identifiés comme étant importants dans la littérature 
et par le comité mentorat. Vous retrouverez à l’annexe C, les documents utilisés pour l’enquête 
auprès des mentors (lettre de présentation, formulaire de consentement et questionnaire).   

 
L’échelle visant à évaluer le type de motivation sous-jacente à l'implication des répondants 

dans de futures activités mentorales est basée sur le paradigme de la théorie de 
l'autodétermination (Deci & Ryan, 2000). Cette échelle vise à mesurer trois grands types de 
motivation. D'une part, il est possible qu'une personne s'engage dans une activité parce qu'elle 
aime faire cette activité ou parce que celle-ci lui permet de ressentir de la satisfaction. C'est ce 
que l'on appelle être motivé intrinsèquement. Lorsqu'une personne s'engage dans une activité 
parce qu'on l'y oblige ou parce qu'elle s'oblige elle-même, on qualifiera cette motivation 
d'extrinsèque.  Finalement, quand une personne ignore les raisons fondamentales pour 
lesquelles elle s'engage dans cette activité, on dira qu'elle est amotivée face à cette activité.   

 
Outre l'échelle de motivation, le questionnaire visant les mentors cherche tout d'abord à 

dresser un portrait des individus pouvant être intéressés à s'impliquer dans une activité de 
mentorat dans la région. Ainsi, des questions portant sur certaines caractéristiques 
sociodémographiques de même que sur la nature de l'expérience antérieure des répondants 
quant au mentorat et au bénévolat sont incluses.  Par la suite, le questionnaire s'intéresse aux 
compétences et intérêts des mentors dans différents domaines. Ces domaines recoupent les 
domaines liés aux besoins dans le questionnaire destiné aux mentorés de façon à pouvoir établir 
une correspondance entre les besoins manifestés par les mentorés et les compétences et intérêts 
d’éventuels mentors. De la même façon, des moyens pouvant être mis en place afin 
d'encourager l'implication des répondants en tant que mentors sont similaires à ceux qui ont été 
présentés aux mentorés, toujours dans le souci de pouvoir établir une éventuelle concordance. 
Finalement, des questions visant à savoir si les répondants étaient intéressés à s'impliquer dans 
la démarche visant à l'établissement d'une cellule de mentorat ont été posées. 

2.3  Échantillonnage 

2.3.1 Mentorés 
Une recension de l'ensemble des organismes à vocation sociale et communautaire a été 

réalisée.  463 organismes ont été ciblés à cette étape de la démarche. Afin de s'assurer d'un 
maximum de représentativité, le questionnaire a été envoyé à l'ensemble des organismes 
identifiés. Chacun des envois incluait une enveloppe préadressée et préaffranchie pour le retour 
des questionnaires.  

2.3.2 Mentors 
  Les individus ciblés par ce sondage sont très représentatifs des mentors visés par le projet, 
soit des aînés de la région membres d’organismes siégeant à la Table des aînées et aînés de 
Lanaudière (TAL) et des membres de l’association des personnes de 50 ans et plus (FADOQ) de 
la région de Lanaudière. Pour ce sondage, afin de maximiser les chances de réponses, deux 
modalités d'envois ont été prévus, soit en version papier, incluant une enveloppe préadressée et 
préaffranchie, ou bien sous forme électronique, où la diffusion s’est fait par courriel. Les 
questionnaires ont donc été distribués sous ces deux modalités par des intermédiaires des deux 
organismes. 
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2.4 Taux de réponse 

 
2.4.1 Mentorés 

Sur les 463 questionnaires distribués, 55 ont été retournés. Les questionnaires ont été 
envoyés vers la fin octobre. Des relances ont été effectuées en décembre et en janvier. Le taux de 
participation pour cette étape est donc d'approximativement 12%. Considérant que chacun des 
répondants représente dans les faits un organisme, le nombre de réponses obtenues est tout de 
même satisfaisant. Il est possible que parmi les organismes sondés, une méconnaissance de ce 
qu'est le mentorat, un manque de temps ou tout simplement un manque d'intérêt soit à la source 
d'un taux de réponse plus faible. En effet, il est possible que le directeur d'une des caisses 
populaires ou de CPE sondés n'aie pas vu l'intérêt pour leur organisme de participer à une telle 
démarche et aient donc omis de répondre. Il est toutefois important de noter que parmi les 
organismes ayant répondu au sondage, une très grande proportion d'entre eux ont manifesté de 
l'intérêt dans la participation à un groupe de discussion sur le mentorat et même à un éventuel 
projet pilote. On peut donc dire que malgré un taux de participation un peu plus faible 
qu'attendu, ceux qui ont participé pourraient s'avérer être des participants fiables. 
 
2.4.2  Mentors 

Le taux de participation quant aux questionnaires destinés aux mentors sera plus difficile 
à calculer étant donné le mode de distribution des questionnaires.  En effet, 240 questionnaires 
papiers et électroniques ont été distribués. Comme les envois ont été faits par l’intermédiaire de 
regroupements il est difficile d'estimer exactement le nombre de questionnaires distribués et le 
taux de réponse. Une relance a été entreprise afin d'augmenter le nombre de répondant et 
jusqu'à présent, 22 questionnaires valides ont été reçus sous une forme ou une autre. 

 

3.  Besoins spécifiques des mentorés  
En collaboration avec les membres du comité mentorat et en conjonction avec la littérature 

(i.e. Cuerrier, 2003),  une recension des besoins des éventuels mentorés a été effectuée. De cette 
façon, différentes dimensions pouvant refléter des besoins potentiels ont été identifiées. 
Spécifiquement, les besoins touchant à la coordination et la direction, les besoins touchant aux 
employés et aux bénévoles et finalement, les besoins touchant des domaines spécifiques ont été 
sondés.  Suite à ce sondage, un groupe de discussion a eu lieu, de façon à préciser et mieux 
cibler les différents éléments relevés dans le sondage. Les résultats du sondage de même que les 
éléments discutés lors du groupe de discussion seront présentés dans la section suivante. 

 
3.1  Mentorat à la coordination/direction  

Les répondants ont indiqué de façon assez importante avoir des besoins directement liés 
aux rôles de coordination et de direction au sein de leur organisme. Ainsi, 60% des répondants 
ont indiqué que le mentorat pourrait moyennement, beaucoup ou énormément les aider sur le 
plan du soutien à l'entreprenariat. Ces proportions sont de 53 %  et de 46% respectivement pour 
les besoins liés à la gestion de la relève et au soutien à la coordination/direction.  La distribution 
des différentes réponses est illustrée par la figure 1. 
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Figure 1   |   Distribution des réponses en fonction des types de besoins liés au 
mentorat qui pourrait être offert à la coordination et la direction 

Soutien à l'entreprenariat Gestion de la relève Soutien à la 
coordination/direction 

 

 
 
 

Les participants du groupe de discussion ont soulevé des points importants quant à ces 
besoins. En effet, un des participants a souligné la précarité de bon nombre des organismes ciblés 
par le futur programme de mentorat social.  Cette précarité, venant souvent d'un manque de 
fonds, entraîne des conséquences pouvant se traduire par des difficultés au sein de la 
coordination/direction, et même au niveau du conseil d'administration. De cette situation 
découle l'importance de trouver des mentors possédant une certaine expertise dans ce domaine. 
De plus, il semblerait que ce besoin pourrait s'avérer plus criant pour les organismes n'ayant pas 
l'opportunité de s'appuyer sur une permanence. Il a été souligné que le mentorat ne devait 
toutefois pas remplacer des emplois ou des bénévoles. 

 
Dans cette même veine, on a souligné l'importance de trouver une façon de gérer les 

Cellules par compétence (banque de compétence) tout en trouvant le moyen d'atténuer les 
difficultés posées par la grandeur du territoire à couvrir. Afin de satisfaire les besoins ciblés par 
le sondage, différentes compétences ont été identifiées comme étant souhaitables chez les futurs 
mentors. De façon spécifique, les compétences discutées touchent à la:  

 

 gestion des états financiers ; 

 gouvernance ; 

 gestion de conseil d'administration (par ex. comment structurer son CA, cibler 
les besoins pour faire élire les membres du CA) ; 

 planification stratégique ; 

 recherche de financement (par ex: connaissance des programmes, des différents 
formulaires, savoir comment rédiger des demandes de subvention). 

 
Par ailleurs, en ce qui concerne l'élément recherche de financement, les participants ont 

souligné l'importance de s’arrimer au coaching déjà offert fait par les Centres locaux d’emploi 
(CLD) et les Sociétés d’aide au développement des collectivités (SADC). Un dédoublement des 
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efforts serait ici l'équivalent d'une perte inutile de temps et de ressources.  Finalement, des 
discussions ont eu lieu sur la possibilité d'avoir de l'aide pour faire face à certains besoins 
ponctuels (par ex. expertise juridique ou liée à la mission sociale de l'organisme). Toutefois, le 
recours à des bénévoles, sans qu'ils ne soient nécessairement mentors, permettrait fort 
probablement de combler de tels besoins, qui sont donc hors de notre mandat. 

3.2  Mentorat aux employés et bénévoles  

Les répondants ont identifié quatre types de besoins principaux en ce qui concerne le 
mentorat aux employés et bénévoles. 57 % des répondants ont indiqué que les éléments liés au 
développement des compétences pourraient être satisfaits moyennement, beaucoup ou 
énormément à l'aide du mentorat.  En ce qui concerne l'adaptation aux changements 
organisationnels, l'augmentation de l’efficacité au travail et l'amélioration de la qualité de vie au 
travail, respectivement 56%, 46% et 44% des répondants ont identifié positivement le mentorat 
comme un élément pouvant les aider à satisfaire ces besoins. Finalement, les défis liés à la 
transition professionnelle et à la planification et au développement de carrière ne semblent pas 
être un besoin majeur et terme de mentorat avec seulement respectivement 32% et 28% des 
répondants les ayant identifiés.  La distribution des différentes réponses est illustrée par la figure 
2. 

 
L'idée que ces résultats pourraient témoigner de l'existence d'un désir d'amélioration des 

conditions des employés et des bénévoles a été abordée. Toutefois, un constat est fait: alors qu'il 
existe des possibilités de formation dans certains organismes, bon nombre d’organismes n'ont 
pas les ressources financières et humaines pour offrir un tel service à leurs employés. De plus, il 
est fait mention que lorsque ce service est offert, des lacunes subsistent dans le suivi. Dans un tel 
contexte, il semble que le mentorat social pourrait jouer un rôle important auprès des employés 
et bénévoles des organismes concernés.  

 
Une des personnes présentes mentionne le fait que "la gestion des bénévoles est un métier 

en soi", ce qui laisse sous-entendre qu'un mentor pourrait être utile aux individus ayant à 
pratiquer cette gestion, tant dans le savoir-être que dans le savoir-faire. De plus, ce qui semble 
ressortir de la discussion, c'est qu'étant donné la nature et la réalité associée au bénévolat 
(souvent présents de façon sporadique en fonction d'événements particuliers, roulement 
potentiellement important), l'établissement d'une relation à moyen ou long terme avec un mentor 
pourrait s'en trouver gênée.  
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Figure 2   |   Distribution des réponses en fonction des types de besoins liés au 

mentorat qui pourrait être offert aux employés et bénévoles 

 
Développement des 

compétences 
Adaptation aux 

changements 
organisationnels 

Augmentation de 
l’efficacité au travail 

 
Amélioration de la qualité 

de vie au travail 
Transition professionnelle Planification et 

développement de carrière 

 
 

3.3  Mentorat spécifique  

Finalement, les résultats les plus élevés quant aux besoins se situent dans la catégorie des 
besoins spécifiques.  Pas moins de 72% et 70% des répondants ont indiqué que le mentorat social 
pourraient les aider à faire face aux besoins d'aide dans l’implantation de projets de 
développement et de planification d'événements spéciaux.  Suivent ensuite les besoins liés au 
soutien technique ou informatique, avec 57% des répondants identifiant cet élément comme 
étant un besoin potentiel.  Finalement, seulement 26% et 22% des répondants ont désigné que le 
mentorat pourrait aider leur organisme à satisfaire des besoins liés au développement de 
l'employabilité et à l'insertion professionnelle respectivement.  La distribution des différentes 
réponses pour les éléments inclus dans l'identification des besoins spécifiques est illustrée à la 
figure 3. 
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Figure 3   |   Distribution des réponses en fonction des types de besoins liés au 
mentorat spécifique 
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Le groupe de discussion a permis de donner un éclairage plus précis à ce que l'on 

entendait par planification d'événements spéciaux.  En effet, un des participants a mentionné le 
fait qu'une fois un projet pensé et que les différents partenaires ont été identifiés, on pourrait 
avoir recours aux mentors afin de bénéficier d'une certaine expertise, de façon à avoir un autre 
son de cloche qui permettrait de bonifier le projet.  Dans ce contexte le mentorat peut être vu 
comme un partage entre une personne ayant de l'expérience et une qui en aurait moins dans ce 
domaine.  Le mentor pourrait également accompagner et rassurer son protégé dans cette 
expérience, permettant ainsi la transmission d'un savoir-être.  Il est fait mention que certaines 
précautions devraient être prises dans l'établissement d'une relation mentorale.  En effet, le 
promoteur d'un projet peut en venir à voir ce dernier comme son bébé et avoir de la difficulté à 
accepter un regard extérieur.  Toutefois, dans la mesure où la demande pour un mentor 
viendrait de l'organisme ou de l'individu concerné, ce problème risque moins d'être présent que 
dans un contexte où le mentorat serait obligatoire. 
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3.4  Stratégies actuellement en place pour répondre aux besoins  

La section précédente visait à identifier les besoins manifestés par les futurs bénéficiaires 
d'un éventuel programme de mentorat.  Toutefois, de façon à dresser une image plus complète 
de la situation, il est nécessaire de bien identifier les éléments pouvant être assimilés à une 
certaine culture de perfectionnement déjà présent au sein de ces organismes.  Ainsi, l’enquête a 
révélé une utilisation assez importante de mesures de perfectionnement avec 74% des 
organismes ayant recours à au moins une mesure.  De plus, bien que l'on puisse identifier le 
mentorat comme étant une mesure de perfectionnement potentielle, un des éléments ciblés par 
le sondage ressemble davantage à ce que l'on entend généralement par mentorat et il s'agit du 
jumelage de jeunes employés avec des employés d'expérience.  De façon intéressante, 22 % des 
organismes sondés avaient déjà recours à ce type de mesure, ce qui peut être interprété comme 
une certaine ouverture potentielle vis-à-vis le mentorat.  La figure 4 présente les résultats 
détaillés quant aux mesures de perfectionnement au sein des entreprises sondées. Il est à noter 
que les répondants pouvaient identifier plus d'une mesure à la fois.   

 
Figure 4   |   Importance de diverses mesures de perfectionnement déjà présentes au 

sein des entreprises sondées 

 

 

3.5  Identification des caractéristiques voulues pour les futures cellules de mentorat 

Le groupe de discussion tenu le 15 mars 2010 comptait sept des neuf participants ayant 
indiqué des disponibilités pour cette date.  Les deux autres participants ont eu des imprévus les 
empêchant de se présenter.  Plusieurs éléments ont été discutés durant le groupe de discussion 
impliquant les membres des organismes sondés.  Voici différents éléments étant ressortis lors de 
ces discussions.   

 



Le mentorat social des aînés(es) dans Lanaudière, une expertise à conserver et à partager 

 

 
21 

3.5.1  Sélection des mentors 
Selon les différents participants du groupe de discussion, le profil type du mentor se 

retrouve à l'intérieur d'un grand bassin de retraités et de préretraités de la région.  De plus, ce 
que l'on recherche d'un mentor sont ses connaissances et ses compétences, son savoir-être (qui 
pourrait être mesuré à l'aide d'un questionnaire existant ou pas, visant entre autres à identifier 
des éléments tels la facilité à entrer en communication avec des gens qu’il ne connaît pas).  Selon 
les participants, il serait également important de connaître ses intérêts généraux et envers le 
mentorat, de connaître également ses expériences antérieures en terme de mentorat et de 
s'assurer que rien dans son passé ne l'empêche d'être mentor.  

 
Ces différentes informations pourraient être recueillies à l'aide d'un formulaire papier ou 

électronique.  Certains participants ont mentionné la possibilité que le formulaire soit adapté 
aux différents besoins des organismes en fonction de leur mission sociale.  De cette façon, on 
pourrait créer un questionnaire permettant de cibler plus spécifiquement les besoins des 
organismes œuvrant dans les différents secteurs. 

 
L'idée de concentrer les informations sur un serveur accessible d'Internet a également été 

mentionnée.  Cette éventualité donnerait la possibilité aux éventuels bénéficiaires du 
programme de mentorat de faire des recherches par mot-clé afin de trouver un mentor 
correspondant le mieux à leurs besoins.  Bien entendu, tous les moyens nécessaires devront être 
mis en œuvre afin de respecter la confidentialité des informations recueillies. 

 
Un processus devrait être mis en place afin d'avoir la possibilité d'évaluer la compatibilité 

entre le mentor et le mentoré.  On devrait également tenir compte de la compatibilité entre le 
mentor et la philosophie /les valeurs de l'organisme. 

 
Plusieurs interventions ont eu lieu concernant le processus de sélection et, dans 

l'ensemble, un consensus à émergé en ce qui concerne l'individu qui s'occupe de tout ce 
processus.  Les différents participants semblaient d'accord pour dire que le processus de 
sélection et de pairage devrait être pris en charge par une personne extérieure à la dyade 
mentor/mentoré. 

 
La possibilité de créer deux banques de mentors a également été évoquée.  L'une de ces 

banques se concentrerait davantage sur des mentors forts en savoir-faire et l'autre davantage sur 
les mentors forts en savoir-être. 

 
3.5.2  Rôle du mentor 

Malgré toutes les qualités recherchées chez un mentor, un consensus est ressorti quant à la 
nécessité de prévoir un processus de formation pour ces derniers.  En effet, un mentor peut être 
très compétent dans son domaine d'expertise mais si des balises claires ne sont pas établies 
quant au rôle attendu du mentor, il est possible que cela nuise à la relation mentorale. 

 
Un des participants a mentionné le fait que le mentor ne devrait pas être vu comme 

quelqu'un venant faire quelque chose que les gens de l'organisme n'ont pas le temps de faire.  Ce 
n'est pas un «bouche-trou».  De plus, il doit y avoir une distinction faite entre les bénévoles 
œuvrant au sein de l'organisme et le mentor.  Ils n'ont pas le même rôle.  Finalement, on a décrit 
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le mentor comme une sorte «d'urgentologue des OSBL» étant donné qu'il serait plus facile de 
penser au mentor en situation de crise que quand tout va bien. 

3.5.3  Gestion des cellules de mentorat 
Personne ne veut d'une nouvelle structure.  Il faudrait avoir quelqu'un de responsable à 

l'intérieur d'un organisme ou d'une structure déjà existante.  Il est important de minimiser les 
structures afin d'éviter la nécessité de multiplier les démarches à faire afin d'obtenir le service. 
Ainsi, cette personne devrait être responsable de faire les pairages, d'évaluer la qualité du 
pairage peu après la première rencontre entre le mentor et le mentoré et d'effectuer un suivi.  De 
plus, cette personne pourrait chapeauter la banque de mentors.  

 
Il serait important de faire l'évaluation de l’intervention mentorale mais il faudrait prévoir 

un protocole permettant de gérer cette évaluation.  Plusieurs participants abondent dans ce sens 
et proposent l'implication du responsable de la cellule de mentorat (chef-mentor) dans ce 
processus.  La nécessité d'avoir un plan de plan de travail entre le mentor et le mentoré, afin 
qu'une évaluation de l'atteinte des objectifs visés par le mentoré soit possible a également été 
discutée.  Un autre élément lié à l'évaluation de l'intervention mentorale est revenu de façon 
récurrente.  Plusieurs participants ont souligné l'importance d'assurer la confidentialité de ces 
évaluations.  Il faut éviter de nuire aux personnes impliquées dans la relation mentorale.  Cela 
implique la nécessité d'élaborer un code d'éthique abordant ces aspects.  Les participants ont 
souligné le fait que la dimension éthique était vraiment importante à respecter. 

3.6  Qualité de la stratégie « mentorat social » 

La présente démarche a démontré qu'il existe dans la région plusieurs besoins au sein des 
différents organismes à mission sociale.  La question se pose maintenant à savoir si ces besoins 
peuvent être satisfaits par le mentorat.  En ce qui concerne les besoins liés à la direction et à la 
coordination, de nombreuses expériences de mentorat d'affaires témoignent de l'impact positif 
que ces initiatives peuvent avoir.  Dans ce domaine, le mentorat est identifié comme un élément 
permettant au cadre qui débute de développer des compétences dans le domaine de la gestion 
(i.e. BISK, 2002; DEAKINS et al., 1998).  Il a également été démontré que le mentorat pouvait 
aider les gestionnaires à développer de nombreuses habiletés reliées au savoir-faire et au savoir-
être tels que la capacité de se fixer des buts réalistes, à s'auto-observer, à se récompenser pour 
nos bons coups, à développer un langage intérieur positif, à visualiser de façon efficace et même 
de refaçonner de façon active les obstacles en opportunités (ENSHER, MURPHY & VANCE, 
2000). 

 
En ce qui concerne la satisfaction des besoins des employés ou des bénévoles des 

organismes sondés, les exemples sont aussi nombreux.  Selon Ehrich, Hansford & Tennent 
(2004), deux des impacts positifs pour le mentoré les plus souvent cités dans la littérature 
concernent d'une part l'avancement professionnel et d'autre part le support psychosocial accru. 
Par exemple, l'impact du mentorat semble faire une différence d'un point de vue professionnel. 
Selon une étude de Roche (1979), 75% des hauts gestionnaires sondés avaient participé à des 
initiatives de mentorat.  De plus, lorsqu'on les comparait à ceux n'ayant pas bénéficié de cette 
expérience, on a constaté qu'ils gagnaient 28% de plus, étaient plus heureux au travail et avaient 
plus de chances d'agir comme mentor auprès des autres.  Finalement, des éléments comme une 
plus grande fréquence en terme d’encouragement, de conseils reçus, de rétroaction sur la 
performance de même que de plus grandes opportunités pour le développement de relations 
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amicales, sont toutes des conséquences psychosociales positives associées au mentorat (KRAM, 
1985).  Ce ne sont toutefois pas les seuls avantages qui ont été identifiés pour les employés.  En 
effet, une plus grande satisfaction au travail, une plus grande satisfaction face à l'organisation, 
une plus grande rétention des employés, une diminution du roulement des employés, une 
meilleure intégration au sein de l'entreprise, une meilleure adhérence à la culture 
organisationnelle et une meilleure cohérence à l'intérieur de l'organisation sont toutes des 
conséquences associées à l'utilisation de mentors en milieu de travail (MUNDE, 2000). En 
terminant, une méta-analyse (ALLEN et al., 2004) a démontré que le mentorat aux employés 
offre tant des bénéfices d'un point de vue objectif (par ex. meilleure rémunération, promotions) 
que d'un point de vue subjectif (par ex. satisfaction associée à la carrière, intention de rester). 

 
Finalement, pour ce qui touche au mentorat spécifique, on pourrait l'associé au 

développement plus particulier d'un savoir-faire dans différents domaines.  Sous cet éclairage, 
le mentorat a su démontrer une utilité certaine.  Ainsi, tant dans un contexte d'éducation 
(EHRICH, HANSFORD & TENNENT, 2004), dans un contexte technique (DREHER & ASH, 
1990) que dans un contexte de gestion (ALLEN et al., 2004), le mentorat visant entre autres des 
objectifs liés au savoir-faire a eu des conséquences positives.  Il apparaît donc clairement que 
dans le contexte lanaudois, le mentorat pourrait être un outil important pour satisfaire les 
différents besoins manifestés par les organismes à mission sociale. 

 
 

4.  Conditions favorables à l’implantation  
Dans l'optique de l'implantation d'une initiative de mentorat social dans la région de 

Lanaudière, il est important de bien connaître le contexte de départ dans lequel cette 
implantation aurait lieu.  Ainsi, le sondage distribué aux organismes comportait des questions 
visant à déterminer:  

a. quelles étaient les conditions déjà présentes au sein de l'organisme pouvant favoriser 
l’établissement d’un programme de mentorat ; 

b. jusqu'à quel point différentes mesures pourraient être mises sur pied au sein de 
l'organisme afin favoriser l’implantation d’un programme de mentorat. 
 

De façon générale, les organismes ayant répondu à notre questionnaire montrent plusieurs 
conditions très favorables à l'implantation d'un programme de mentorat.  En effet, l'ouverture 
du conseil d'administration, de la direction/coordination, des employés/bénévoles, la flexibilité 
organisationnelle et la facilité d'accès à des mentors-bénévoles sont des éléments identifiés 
comme étant de moyennement à extrêmement présent dans 66% à 85% des organismes sondés. 
De façon peu surprenante, seulement  31% des organismes sondés identifient la présence de 
soutien financier extérieur comme étant une condition présente ou suffisante pour faciliter 
l'implantation d'un programme de mentorat.  Ces résultats sont présentés à la figure 5.   

 
Du côté des moyens pouvant être mis en place au sein de l'organisme afin de favoriser 

l'implantation d'un programme de mentorat, l'ensemble des moyens a été retenu par les 
organismes avec des pourcentages allant de 61% à 74%.  Ainsi, une forte proportion des 
répondants estiment qu'une supervision permettant une rétroaction et un suivi des mentors, une 
politique d'accueil et d'information pour les mentors, la mise en place d'activité de formation et 
de reconnaissance, ainsi que le remboursement des frais encourus par les mentors ou les 
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mentorés sont des moyens qui pourraient raisonnablement êtres mis en place au sein de leur 
organisme.  Il peut être paradoxal de constater d'un côté un manque de ressources financières et 
de l'autre une volonté d'engager des sommes d'argent afin de rembourser certains frais 
encourus.  Toutefois, ces résultats pourraient être interprétés comme une réelle volonté de 
favoriser l'instauration d'un service perçu comme utile pour ces organismes.  La répartition des 
réponses concernant ces moyens est présentée à la figure 6. 

 
 

Figure 5   |   Conditions déjà présentes au sein de l'organisme pouvant favoriser à 
l’établissement d’un programme de mentorat 
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Figure 6   |   Moyens pouvant être mis en place au sein de l'organisme afin de  favoriser 

l’implantation d’un programme de mentorat 
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Le portrait de départ du côté des mentorés ne serait pas complet sans aborder l'intérêt 
manifesté face à des démarches futures menant à l'instauration d'une initiative dans la région. 
Ainsi, 63% des répondants ont manifesté un intérêt à participer à un éventuel projet pilote.  
Toutefois, seulement 13% des répondants seraient prêts à offrir une rémunération à d'éventuels 
mentors, ce qui compte tenu la situation financière des organismes sondés n'est pas étonnant.  
De même, seulement 20% des organismes sondés seraient intéressés à offrir des services de 
mentorat à d'autres organismes. Ceci souligne le fait que la future initiative devra se faire à 
l'extérieur des organismes bénéficiaires. 
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5.  Offre générale des mentors 

Suite au sondage réalisé auprès des mentors, il est possible de dresser un portrait des 
personnes qui pourraient constituer le bassin au sein duquel les mentors seraient recrutés.  Alors 
que la majorité des répondants ayant fait du bénévolat (88%) ou du mentorat (83%) dans les 5 
dernières années ont été moyennement à extrêmement satisfaits de leur expérience, seulement 
59% des répondants sont encore impliqués dans l'une ou l'autre de ces activités.  Toutefois, les 
raisons évoquées pour la cessation de ces activités sont très fortement associées à un manque de 
temps. 

 
La suite de la démarche visait donc en partie à établir si des personnes pouvant servir de 

mentor avaient les compétences et l'intérêt dans les domaines où les bénéficiaires d'un futur 
service de mentorat exprimaient des besoins.  De façon à alléger la présentation des résultats, 
nous allons nous concentrer sur les compétences manifestées par les éventuels mentors. 
Toutefois, comme il est possible que les répondants soient tout à fait compétents dans un 
domaine, mais que l'intérêt n'y est tout simplement pas, cette dimension doit tout de même être 
évaluée.  Ainsi, des corrélations ont été effectuées entre les compétences identifiées et l'intérêt 
manifesté.  Une forte corrélation positive indiquant ici que plus un répondant mentionne être 
compétent dans un domaine, plus il montre également un intérêt quant à ce domaine2.   

5.1  Mentorat à la coordination/direction  

Comme nous l'avons vu précédemment, les besoins des éventuels mentorés sont assez 
importants dans la dimension touchant au mentorat à la coordination/direction.  De façon 
intéressante, les éventuels mentors montrent un niveau assez fort de compétence dans ce 
domaine, avec 63% indiquant être moyennement, beaucoup ou énormément compétent dans la 
gestion de la relève et 61% des répondants indiquant avoir des compétences en soutien à 
coordination/direction.  En ce qui concerne le soutien à l'entreprenariat, avec seulement 39% des 
répondants mentionnant être compétents dans ce domaine, il existe un certain décalage avec les 
besoins affichés dans le sondage aux mentorés.  60% des répondants affichaient des besoins à cet 
égard. Des efforts devront être faits afin de s'assurer que cet écart ne nuise pas au bon 
déroulement d'une future cellule de mentorat. Les résultats spécifiques aux compétences 
affichées par les répondants quant à la coordination et à la direction sont présentés à la figure 7.  

                                                
2  Pour l'ensemble des dimensions mesurées, la très grande majorité des corrélations calculées oscillent 

entre 0,8 et 0,9 sur 1, avec une corrélation minimale de 0,505, p=0,03 et une corrélation maximale de 
0,909, p<.001. Ces résultats indiquent donc que lorsqu'un répondant indique être compétent dans un 
domaine, il est habituellement encore intéressé à œuvrer dans ce domaine. 
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Figure 7   |   Distribution des réponses en fonction des compétences liées au mentorat qui 

pourrait être offert à la coordination et la direction. 
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5.2  Mentorat aux employés et bénévoles  

Les répondants présentent une forte correspondance avec les besoins indiqués par les 
mentorés. Ainsi, les répondants montrent des bons niveaux de compétence quant au 
développement des compétences (74%), à l' adaptation aux changements organisationnels (53%), 
à l'augmentation de l’efficacité au travail (44%), à l'amélioration de la qualité de vie au travail 
(41%), à la transition professionnelle (39%) et à la planification et développement de carrière 
(33%).  L'importance relative de chacune des compétences identifiées correspond à l'importance 
de chacun des besoins identifiés dans le sondage des mentorés.  La distribution des différentes 
réponses est illustrée à la figure 8. 

5.3  Mentorat spécifique  

Finalement, pour le mentorat spécifique, il existe une assez bonne concordance entre les 
besoins et les compétences indiquées pour les répondants en ce qui concerne l'aide à 
l'implantation de projets de développement (59%) et la planification d'événements spéciaux 
(66%). Ces deux éléments étaient ceux pour lesquels les éventuels mentorés avaient signalé le 
plus grand besoin, et c'est effectivement les deux pour lesquels les mentors potentiels montrent 
le plus de compétence.  Toutefois, alors que les mentorés ont indiqué avoir de forts besoins en 
terme de soutien technique et informatique (57%) et des besoins plus faibles en terme d'insertion 
professionnelle (22%), les mentors ont présenté la tendance inverse.  En effet, 58 % d'entre eux 
ont indiqué des compétences dans le domaine de l'insertion professionnelle alors qu'un faible 
28% ont déclaré avoir des compétences dans le domaine du soutien technique et de 
l'informatique.  Comme l'optique du futur projet de mentorat social vise à satisfaire des besoins 
pouvant être présentés par des organismes œuvrant dans le domaine social, un surplus de 
ressource dans un domaine, soit l'insertion professionnelle, n'est pas dramatique en soit. 
Toutefois, les besoins déclarés dans le domaine du soutien technique et de l'informatique 
pourraient ne pas être satisfaits.  Cette situation n'est peut-être pas  aussi problématique que l'on 
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pourrait le penser. En effet, il est logique de penser que les besoins présentés par les éventuels 
mentorés dans ce domaine pourraient mieux être satisfaits, de façon ponctuelle, par des 
bénévoles possédant des compétences dans le domaine plutôt qu'avec des mentors. Finalement, 
alors que les mentors montrent peu de compétence dans le domaine du développement de 
l'employabilité (28%), peu d'organismes ont manifesté des besoins dans ce domaine, ce qui, 
encore une fois, concorde. Le détail de ces résultats est présenté à la figure 9. 

   .
Figure 8    |   Distribution des réponses en fonction des compétences liées au mentorat qui 

pourrait être offert aux employés et bénévoles 
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Finalement, pour le mentorat spécifique, il existe une assez bonne concordance entre les 

besoins et les compétences indiquées pour les répondants en ce qui concerne l'aide à 
l'implantation de projets de développement (59%) et la planification d'événements spéciaux 
(66%).  Ces deux éléments étaient ceux pour lesquels les éventuels mentorés avaient signalé le 
plus grand besoin, et c'est effectivement les deux pour lesquels les mentors potentiels montrent 
le plus de compétence.  Toutefois, alors que les mentorés ont indiqué avoir de forts besoins en 
terme de soutien technique et informatique (57%) et des besoins plus faibles en terme d'insertion 
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professionnelle (22%), les mentors ont présenté la tendance inverse. En effet, 58 % d'entre eux 
ont indiqué des compétences dans le domaine de l'insertion professionnelle alors qu'un faible 
28% ont déclaré avoir des compétences dans le domaine du soutien technique et de 
l'informatique. Comme l'optique du futur projet de mentorat social vise à satisfaire des besoins 
pouvant être présentés par des organismes œuvrant dans le domaine social, un surplus de 
ressource dans un domaine, soit l'insertion professionnelle, n'est pas dramatique en soit. 
Toutefois, les besoins déclarés dans le domaine du soutien technique et de l'informatique 
pourraient ne pas être satisfaits. Cette situation n'est peut-être pas  aussi problématique que l'on 
pourrait le penser. En effet, il est logique de penser que les besoins présentés par les éventuels 
mentorés dans ce domaine pourraient mieux être satisfaits, de façon ponctuelle, par des 
bénévoles possédants des compétences dans le domaine plutôt qu'avec des mentors.  
Finalement, alors que les mentors montrent peu de compétence dans le domaine du 
développement de l'employabilité (28%), peu d'organismes ont manifesté des besoins dans ce 
domaine, ce qui, encore une fois, concorde.  Le détail de ces résultats est présenté à la figure 9.

 
Figure 9    |   Distribution des réponses en fonction des compétences liées au 

mentorat spécifique 
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Lorsque l'on propose des mesures qui pourraient encourager l'implication des répondants 
dans une éventuelle initiative de mentorat, l'ensemble de ces mesures est largement approuvé, 
avec des taux d'accord (de un peu en accord à totalement en accord) oscillant entre 55% et 77%. 
Les personnes intéressées à s'impliquer dans le mentorat social sont donc ouvertes à toutes les 
mesures pouvant faciliter leur implication dans ces activités.  En conclusion, alors que les 
organismes qui seront appelés à bénéficier d'un futur service de mentorat sont prêts à mettre en 
place des mesures permettant de faciliter l'expérience de mentorat, les mentors sont tout à fait 
ouverts à ces mesures. 

 
Ces derniers résultats représentent une mesure indirecte de la motivation des répondants 

à s'impliquer dans une future initiative de mentorat.  Toutefois, une mesure visant 
spécifiquement à mesurer la qualité de la motivation des participants a été incluse dans le 
questionnaire leur étant destiné.  Ainsi, les résultats indiquent que les personnes intéressées à 
s'impliquer dans le projet de mentorat social sont motivées de façon fortement autodéterminée, 
tel qu'illustré à la figure 10.  Les éléments dans l'encadré rouge représentent la moyenne des 
items indiquant une motivation autodéterminée.  Comme on peut le voir dans cette figure, 
lorsqu'on les compare aux motivations non-autodéterminées, ont peu clairement voir que les 
répondants possèdent un profil motivationnel fortement autodéterminé.  Ce type de profil 
motivationnel est fortement associé à une plus grande persistance dans la pratique de l'activité 
en question (DECI & RYAN, 2000). 

 
Figure 10    |   Profil motivationnel des répondants au sondage des mentors 

 

 
Pour terminer le portrait des répondants du sondage visant les mentors, 77% des 

répondants ont affirmé être personnellement intéressés à s'impliquer dans une éventuelle 
initiative de mentorat social, que ce soit immédiatement (36%), dans 1 à 6 mois (23%) dans 6 à 12 
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mois (18%) ou dans un an ou plus (5%). Il ne faut toutefois pas se laisser porter par de faux 
espoirs de ferveur quant au mentorat social dans la région de Lanaudière.  En effet, il est fort 
probable qu'un biais de sélection soit à l'œuvre ici.  En effet, il est plus que probable que les 
personnes ayant choisi de répondre au sondage aient déjà des inclinations positives envers le 
mentorat.  Ceci étant dit, il reste tout de même que ces personnes se déclarant intéressées et 
présentant un profil motivationnel très favorable représentent une occasion à ne pas manquer et 
la situation reste malgré tout très positive. 

5.4 Éléments étant ressortis du groupe de discussion sur les mentors. 

Le groupe de discussion tenu le 17 mai 2010 comptait cinq des sept participants ayant 
indiqué des disponibilités pour cette date.  Les deux autres participants ont eu des imprévus les 
empêchant de se présenter.  Lors de ce groupe de discussion, seule une personne possédait une 
expérience en tant que mentor.  Les autres personnes présentes étaient des personnes intéressées 
à en savoir plus sur le mentorat en général et également intéressées à l'éventualité de devenir un 
jour mentor. 

 
Parmi les éléments étant ressortis de façon significative des discussions, le fait que le 

savoir-faire semblait exclu de la relation d'échange entre le mentor et le mentoré a surpris. 
Toutefois, il s'agit d'une seule expérience, et comme mentionné précédemment, nombreux sont 
les exemples dans la littérature où le savoir-faire faisait partie des éléments présents dans la 
relation mentorale.  Dans le cas de la personne impliquée, celle-ci ne cherchait pas à transmettre 
ses connaissances.  Au contraire, c'est le savoir-être qui était valorisé.  Ainsi, cette personne a 
indiqué ne rien connaître du domaine professionnel de sont protégé.  Il a défini son rôle en tant 
que mentor comme étant celui d'une personne à l'écoute, et qui, au lieu de fournir des réponses, 
doit poser les bonnes questions pour permettre au mentoré de trouver par lui même les 
réponses qu'il cherche.  De plus, il est important pour le mentor et le mentoré de bien définir ce 
qui est attendu.  Une sorte d'échéancier peut être établi, précisant les différents objectifs du 
mentoré, la durée attendue de la relation mentorale de même qu'un horaire approximatif des 
rencontres. 

 
Dans son expérience de mentorat, cette personne fait état de différents éléments présents 

dans la structure organisationnelle de la cellule de mentorat.  Ainsi, l'organisme au sein duquel 
cette personne fait du mentorat a prévu une formation pour guider le mentor dans ses 
interventions. De plus, c'est encore cet organisme qui est responsable du pairage 
mentor/mentoré.  Il a été mentionné qu'il était possible pour le mentor qui le désirerait d'être 
pairé avec plus d'un mentoré à la fois.  

 
Un autre aspect qui semblait déterminant dans la réussite de la relation mentorale est 

l'élaboration par l'organisme responsable, de documents identifiés comme une sorte de guide 
d'intervention.  Il a été mentionné que le processus de pairage se fait par l'organisation. 
L'évaluation de la relation se fait par les personnes impliquées (auto-évaluation) mais est 
également supervisée par la structure organisationnelle.  Cette évaluation peut se faire à l'aide 
des outils fournis et se base sur plusieurs aspects.  Finalement, les discussions ont permis 
d'établir clairement l'importance primordiale d'un code d'éthique clair et bien structuré 
permettant d'établir des balises claires tant pour le mentor que pour le mentoré.  
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6.  Recommandations 
Les formes existantes de mentorat : scolaire, technique, d’entreprise et d’affaires sont 

toutes différentes dans leurs approches.  Réalisées dans différents milieux, ces diverses formes 
visent à accroître les compétences autant dans le savoir-être que le savoir-faire.  Les fonctions et 
les rôles des mentorés (employés, gestionnaires, étudiants) influencent par le fait même les 
objectifs de la relation.  Un mentoré d’affaire doit développer ses compétences de gestionnaire, 
un employé doit développer ses compétences au travail, etc.  Les recommandations faites pour 
le développement de cellules de mentorat social sont appuyées à la fois sur les dynamiques et 
procédures déjà établies dans les autres formes de mentorat et ont été pensées pour s’adapter 
aux besoins des bénévoles, salariés et gestionnaires d’OBNL et de coopératives de la région de 
Lanaudière3.     

 
Les différents scénarios proposés dans ce rapport ont également été développés à partir du 

modèle de référence canadien de Christine Cuerrier (2003)4.  Les recommandations faites par le 
CERESO au niveau de la gestion du programme et de son élaboration permettront au comité 
mentorat de mettre en place un programme pilote de cellules de mentorat social dans 
Lanaudière, de l’évaluer, de l’adapter et finalement de l’offrir à toutes les OBNL et coopératives 
de la région.  Il est cependant important de mentionner que le premier scénario est tributaire des 
ressources financières mises à la disposition du comité mentorat.  Des modifications devront 
également être apportées si les ressources financières sont insuffisantes (se tourner vers le 
deuxième scénario) ou si d’autres partenaires se montrent intéressés par le projet. 

6.1  Gestion du projet pilote 

 Selon l’approche de Cuerrier, les promoteurs d’un programme de mentorat doivent 
accorder une importance particulière à la gestion de l’initiative.   Le style de cogestion proposé 
par le CERESO dans ce projet est caractérisé par la présence de deux comités ayant des 
responsabilités partagées : un comité mentorat et un comité de coordination.  Ayant comme 
population cible des citoyens bénévoles, préretraités, retraités, des employés salariés et des 
gestionnaires d’OBNL et de coopératives, le comité mentorat responsable de la gestion de ce 
projet doit être représentatif de son milieu d’intervention.  La composition actuelle du comité 
mentorat devrait être bonifiée afin qu’il soit constitué des organisations suivantes :  

(1) Le coordonnateur (trice) du programme ;  
(1) Représentant du CSSSSL ; 
(1) Représentant du CSSSNL ; 
(1) Représentant de la TPDSL ; 
(1) Représentant de la TROCL ; 
(1) Représentant de la TRESL ; 
(1) Coordonnateur d’un programme de mentorat déjà en place dans Lanaudière ; 
(1) Représentant d’organismes œuvrant en insertion socioprofessionnelle ou en ressources 

humaines ; 
(1) Représentant de la FADOQ ; 
(1) Représentant de la TAL ; 
(2) Citoyens retraités. 
 

                                                
3 Les besoins de ces organismes ont été présentés à la section 3 de ce document. 
4 Schéma du modèle à l’annexe A. 
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 Ce comité mentorat représente une instance équivalente au conseil d’administration au 
terme des responsabilités : 

 il constitue un réseau diversifié et étendu permettant un déploiement plus grand 
des actions ;  

 il est appelé à diffuser les résultats de l’initiative entreprise dans le but de 
maximiser ses retombées ;  

 il élabore un plan de travail pour le projet pilote ; 

 il décide des grands ajustements à faire au projet pilote suite à son évaluation ;  

 il s’assure de trouver le financement nécessaire à la réalisation du projet pilote ; 

 il est responsable de l’appel d’offre identifiant l’ « organisme porteur » du 
programme de mentorat ; 

 il soutient les membres du comité de coordination responsables de la réalisation du 
projet pilote.  
 

 La recherche canadienne de Cuerrier (2003) révèle que 47 % des coordonnateurs 
interrogés se réfèrent à un « comité-conseil ».  Cependant, ce comité ne peut être identifié 
comme preneur du programme puisqu’il ne possède aucun statut juridique.  Le comité mentorat 
responsable l’initiative devra planifier la suite du projet pilote s’il désire que la région profite au 
maximum de cette initiative. Le CERESO croit que la viabilité du service sera assurée si dès le 
départ, un organisme de la région offrant déjà des services de formation s’implique dans le 
projet pilote5.  Ainsi, l’expérience initiée pourra être ensuite reprise, gérée et soutenue 
financièrement par cet «organisme preneur ». 

6.2  Scénarios à envisager 

 
SCÉNARIO 1 
 En plus d’un comité aviseur et décisionnel, le CERESO recommande la création d’un 
comité de coordination pour assurer la réalisation du projet.  Charlotte Morneau, dans sa 
présentation au colloque Le mentorat au Québec : consolider la pratique mentorale (2003), propose 
une démarche d’appropriation des habiletés nécessaires à la coordination d’un programme de 
mentorat.   
 
 La multitude de tâches rattachées à la coordination d’un programme de mentorat 
(gestion de projets, promotion, recrutement, évaluation, formation,…) exige plusieurs 
compétences et habiletés personnelles, interpersonnelles, en animation d’équipe et en 
administration.  Ce scénario a donc été pensé en fonction de ces arguments.   
 
 Le contexte actuel favorable au développement de Cellules mentorales dans la région 
amène le CERESO à croire que ce projet pilote constitue une voie à privilégier pour le transfert 
d’expertise dans les OBNL et coopératives, et que l’initiative lanaudoise pourrait être exportée 
dans les autres régions du Québec.   
 
 

                                                
5 Les consultations réalisées dans le cadre de cette enquête ont amené le CERESO à proposer qu’aucun 

nouvel organisme ne soit mis en place pour ce service.  La gestion du programme devrait être assurée 
par un organisme déjà existant et œuvrant dans le même secteur d’activité, soit la formation. 
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 Ce scénario est donc basé sur l’implication du CERESO aux différentes étapes du projet 
pilote : 
 

 contribution financière au projet pilote pour une durée de 3 ans (80 000$ par an) ; 

 contribution en ressources humaines ; 

 transfert d’expertise dans la région ; 

 documentation de l’expérience, évaluation et transfert des résultats au reste du Québec. 
 

Par la mise en place d’un comité de coordination composé d’un chercheur, d’un employé 
responsable du programme dans l’organisme preneur et d’un conseiller d’orientation, le 
CERESO croit être en mesure de favoriser l’appropriation du projet pilote dans le milieu.  En 
plus de cette équipe, le CERESO croit également que le responsable du programme pourrait 
profiter grandement de l’implication d’un coordonnateur mentor dans ce projet.  En étant lui-
même mentoré, le responsable du programme pourrait constater les différentes dimensions 
d’une relation mentorale, développer son expertise en coordination de Cellules, améliorer son 
approche auprès des mentorés et des mentors et être en mesure d’apprécier les retombées d’un 
tel programme.  

 
 Les compétences en mentorat/tutorat d’un conseiller en orientation et l’expertise d’un 
chercheur pourront être mises à profit et transmises au responsable du programme.  Dans ce 
contexte, le responsable identifié par le comité mentorat peut être une personne ne possédant pas 
toutes les habiletés nécessaires à la coordination d’un tel programme.  Le comité lui permettra 
de développer l’expertise nécessaire durant le projet pilote. Le tableau 1 présente la répartition 
des responsabilités du comité de coordination. 

 
Tableau 1   |   Rôles et mandats des membres du comité de coordination 
 

Responsable Mandat 

 
Responsable du projet 
Employé salarié de l’organisme porteur  
Deux journées/semaine 
 

 
S’assurer de l’efficacité du fonctionnement des 
Cellules par ; 

 le recrutement et la sélection d’un chef 
mentor (H/F) pour « coacher » les 
mentors des cellules pilotes (en continu); 

 le recrutement des mentors des cellules 
pilotes (H/F) (en continu); 

 le recrutement et la sélection des mentorés 
des cellules pilotes (en continu); 

 le pairage (en continu); 

 la gestion des cellules pilotes et des 
dyades (en continu); 

 la préparation, le suivi et le bilan du plan 
de travail du projet pilote (en continu); 

 la promotion du programme (an 2 et 3); 

 la mobilisation des mentors (an 2 et 3). 
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Conseiller en orientation 
Employé subventionné par le CERESO 
Deux journées/semaine  

 

 Collaborer avec le chercheur dans 
l’élaboration d’outils (an 1 et 2); 

 Accompagner les Cellules, assurer leurs 
suivis et encadrer les dyades (an 1 et 2); 

 Établir et conserver des contacts dans le 
réseau afin d’assurer l’échange d’expertise 
(an 1 et 2); 

 Offrir de la formation (an 1 et 2); 

 Transférer son expertise au responsable du 
programme (an 1 et 2). 
 

 
Enseignant ou professionnel chercheur 
Employé subventionné par le CERESO 
Une journée/semaine   

 

 Adapter les outils et les formations déjà 
disponibles et en développer de nouveaux 
afin de mieux répondre aux besoins des 
Cellules (an 1 et 2); 

 Évaluer la qualité du service et la 
satisfaction des participants (en continu); 

 Veiller à l’amélioration continue du 
service (en continu); 

 Établir et conserver des contacts dans le 
réseau afin d’assurer l’échange d’expertise 
(en continu); 

 Évaluer les retombées du projet pilote et 
en assurer la diffusion (an 2 et 3); 

 Élaborer un « Guide de développement de 
cellules de mentorat social » et en assurer 
le transfert (an 3). 

 
SCÉNARIO 2 
 En l’absence d’une subvention de recherche, le CERESO recommande tout de même au 
comité mentorat la formation d’un comité de coordination.  Ce comité devrait cependant être 
composé de personnes possédant les qualités nécessaires à la coordination d’un programme de 
mentorat.  Selon Charlotte Morneau (2003), l’équipe de coordination (ou le coordonnateur) 
devrait posséder les habiletés suivantes : 
 

« Des habiletés personnelles 

– reconnaître ses atouts et ses limites ; 
– utiliser sa créativité pour enrichir ses interventions ; 
– améliorer sa gestion du stress. 

Des habiletés interpersonnelles 
– communiquer efficacement ; 
– motiver les collaborateurs ; 
– offrir un accompagnement professionnel aux mentors et mentorés ; 
– exercer pouvoir et influence. 

 



Le mentorat social des aînés(es) dans Lanaudière, une expertise à conserver et à partager 

 

 
36 

Des habiletés en animation d’équipe 
– savoir identifier ce qui distingue un rassemblement de personnes d’une 

équipe de travail ; 
– s’outiller pour animer efficacement les rencontres d’une équipe de travail ; 
– connaître une méthode simple et utile pour prendre des décisions en équipe. 

Des habiletés en administration 
– identifier quelles seront les données administratives utiles au 

fonctionnement actuel et futur du programme de mentorat ; 
– colliger, utiliser et faire la diffusion des informations recueillies. » 

 Que la coordination du programme soit assurée par un comité ou une seule personne, les 
responsabilités sont les mêmes, s’assurer de l’efficacité du fonctionnement des Cellules par ; 

 le recrutement et la sélection de chefs-mentors (H/F) pour « coacher » les mentors des 
Cellules ; 

 le recrutement et la mobilisation des mentors (H/F) ; 

 le recrutement et la sélection des mentorés ; 

 le pairage ; 

 l’accompagnement des Cellules ; 

 la préparation, le suivi et le bilan du plan de travail du projet pilote ; 

 la promotion du programme ; 

 l’élaboration d’outils ; 

 l’offre de formation ; 

 l’évaluation de la qualité du service et la satisfaction des participants ; 
 
 L’embauche d’une ressource possédant déjà une expérience en gestion de programme de 
mentorat serait la meilleure stratégie à adopter par l’organisme porteur du programme et par le 
comité mentorat.  Cependant, sans la participation financière du CERESO, ce scénario demande 
au comité mentorat de trouver les fonds nécessaires dans le milieu. 
 
 Les deux scénarios présentés dans cette section peuvent être adaptés par le comité 
mentorat en fonction des ressources financières mises à leur disposition et des acteurs impliqués 
dans le projet. 

6.3  Actions à entreprendre et échéancier 

 Certaines actions doivent être entreprises préalablement au développement de Cellules de 
mentorat social pilotes, peu importe le scénario choisi.  Comme les actions à mener relèvent de 
plusieurs acteurs, il est important de bien délimiter les responsabilités et les échéances de 
chacune des actions.  Le but de cette planification est qu’au terme des 3 ans années du projet 
pilote, un employé de l’organisme porteur se soit approprié le service, le coordonne et que cet 
organisme en assure l’offre permanente dans la région par la suite.  Le tableau 2 présente les 
actions à mener proposées par le CERESO, les responsables envisagés pour chacune des actions 
ainsi que leurs échéances.   
 
 
 
 



Le mentorat social des aînés(es) dans Lanaudière, une expertise à conserver et à partager 

 

 
37 

Tableau 2   |   Plan d’actions triennales du projet pilote en mentorat social dans Lanaudière 

Responsabilités Responsable 

Expérimen-
tation 
AN 1 

 
Mise en place 

AN 2 

Appropriation 
par le milieu 

AN 3 

Formation du « Comité mentorat » Comité actuel    

Négociation d’une entente avec un 
« Organisme porteur » du projet 

Comité actuel    

Recherche et administration des 
fonds 

Comité mentorat    

Formation du « Comité de 
coordination » (COCO)6 

Comité mentorat    

Recrutement des participants à la 
période d’expérimentation COCO    

Expérimentation COCO    

Développement d’outils (grilles, 
guides, formulaires,…) 

COCO    

Évaluation des Cellules et des 
dyades 

COCO    

Évaluation de l’expérience COCO    

Ajustements de l’expérience Comité mentorat    

Réévaluation du mandat et des 
ressources 

Comité mentorat 
   

Mise en fonction du programme 
pilote en mentorat social 

COCO  
 

  

Création et actualisation d’une 
page web 

Organisme porteur    

Évaluation du Programme pilote 

COCO 

Organisme porteur 

Comité mentorat  

  

Offre permanente du Programme Organisme 

porteur  
 

 

                                                
6  Si l’option d’embaucher une seule personne pour coordonner le projet pilote est choisie, le lecteur 

devrait lire « Embauche du coordonnateur » au lieu de « formation du comité de coordination » et devrait 
remplacer « COCO » par « Coordonnateur » dans ce tableau. 
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6.4  Expérimentation proposée (an 1) 

 Ce projet pilote basé sur l’approche de Cuerrier, devrait se réaliser sur une période de 3 
ans (tel que présenté dans le plan d’actions triennales).  La première année constitue une année 
d’expérimentation des Cellules.  Les années subséquentes devraient permettre au comité mentorat 
d’offrir un programme pilote à tous les organismes de la région, d’en faire la promotion dans le 
milieu et d’en assurer son financement.  Au terme des 3 ans, le comité mentorat pourra se retirer 
du projet et le « remettre » à l’organisme porteur du programme.   Il est à noter que ces 
échéances peuvent être plus courtes selon la vitesse à laquelle les outils sont développés et en 
fonction des résultats des évaluations faites du projet. 

6.4.1  Design et objectifs de transition de l’expérimentation 
 
 L’analyse des besoins réalisée pour ce projet a permis au CERESO d’identifier qu'il 
existait une forte correspondance entre les besoins manifestés par les organismes sondés et les 
futurs mentors s'étant montrés intéressés à participer à un éventuel projet pilote.   
 
 Cependant plusieurs dimensions n’ont pu être mesurées à l’aide des questionnaires. 
Quelle est la méthode de recrutement la plus appropriée ? Quelle est la technique de pairage la 
plus efficace dans ce contexte ? Quel type de mentorat est à préconiser pour chacun des besoins?  
La période d’expérimentation planifiée dans la première année du projet pilote constitue l’étape 
intermédiaire entre l’analyse des besoins du milieu en mentorat et le fonctionnement du 
programme.  Elle devrait permettre de compléter l’étude des facteurs de réussite d’une telle 
initiative.  Les actions à mener et les outils produits durant cette période d’expérimentation 
devraient permettre au comité mentorat d’atteindre certains objectifs de transition leurs 
permettant d’ajuster, de réévaluer le mandat du programme et ses ressources.  Cette étape 
préalable au fonctionnement du programme permettra d’offrir un service de qualité et adapté 
aux besoins spécifiques du milieu. 
 
 Le tableau 3 présente une série d’actions à mener et à évaluer dans la phase 
d’expérimentation.  Ces actions permettront au comité mentorat d’atteindre les objectifs 
transitoires au fonctionnement du programme dans le milieu. 

6.4.2  Participants  
 La période de collecte de données réalisée dans l’étude du contexte de départ a permis 
d’identifier des mentorés et mentors potentiels pour un projet pilote.  La forte correspondance 
entre l’offre et la demande amène le CERESO à proposer au comité mentorat de recouper les 
organisations avec les mentors s’étant proposés pour participer à un projet pilote sur une base 
volontaire et bénévole.  Le CERESO croit que leur intérêt envers le projet et leur motivation 
favoriseront le développement d’un programme plus efficace. 
 
 Le mentor pourrait provenir du même secteur d’activité que l’organisme mentoré.  
L’absence de concurrence directe entre les OBNL et coopératives permettra ainsi aux organismes 
de tirer profit des compétences d’un mentor ayant évolué dans le même secteur, connaissant les 
particularités de ce secteur et ses rouages.  Le CERESO recommande que les participants soient 
informés que leur participation à ce projet pilote s’inscrit à l’intérieur d’une expérimentation, 
qu’elle sera étudiée et évaluée au terme de la première année et qu’ils seront appelés à répondre 
à certaines questions.  Un formulaire de consentement devrait être élaboré à cet effet. 
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Tableau 3   |   Design de l’expérimentation  
 

Objectifs de transition Actions à mener 

Avoir identifié les techniques de 
pairage les plus efficaces. 

 Demander à chaque mentor de fournir au comité de 
coordination une courte biographie et un curriculum 
vitae et permettre au comité de coordination de réaliser 
une entrevue filmée ; 

 Expérimenter les divers outils de pairage et plate-forme 
de communication auprès des organismes mentorés et 
des mentors; 

 Évaluer l’efficacité des outils de pairage. 

Avoir élaboré des relations 
mentorales représentatives des 
besoins du milieu, des secteurs 
d’activités et des MRC. 

 Réaliser au moins deux pairages entre un 
coordonnateur(trice)/directeur(trice) d’organisme et 
un ancien  coordonnateur(trice)/directeur(trice) 
d’OBNL ou de coopérative; 

 Réaliser au moins deux pairages entre un 
bénévole/employé d’un organisme et un ancien 
bénévole /employé d’un organisme œuvrant dans le 
même secteur d’activité; 

 Réaliser au moins deux pairages entre un organisme 
ayant d’autres besoins spécifiques et un mentor 
détenant ces compétences spécifiques ;  

Avoir étudié différentes formes de 
mentorat. 

 S’assurer que parmi les six dyades certaines 
fonctionnent par courrier électronique (correspondance 
à distance) et d’autres, par des rencontre individuelles, 
ou les deux; 

 Suivre les dyades afin d’évaluer les différentes 
dynamiques. 

Avoir identifié les objectifs 
personnels et professionnels visés 
dans les relations mentorales chez 
les mentorés et les mentors  

 Identifier, lors d’une rencontre avec chaque 
participant, les objectifs qu’ils désirent atteindre par la 
relation mentorale et en faire l’analyse. 

Avoir étudié la nature des 
relations mentorales (savoir-être, 
savoir-faire,…) et développé les 
règles éthiques appropriées.  

 Établir, en fonction des objectifs visés par les mentorés, 
la nécessité de développer une relation mentorale basée 
sur le savoir-être et/ou le savoir-faire; 

 Développer des outils informant les participants des 
responsabilités spécifiques de chaque partie dans la 
relation mentorale. 
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Avoir identifié les facteurs clés de 
succès et les contraintes rattachés 
au programme.  

 Pour chaque action posée, noter les obstacles 
rencontrés et les bons coups; 

 Au terme de l’expérimentation (juin 2011), faire la 
synthèse des obstacles rencontrés et facteurs favorisant 
le développement d’un programme de mentorat social. 

Avoir précisé la définition de 
« mentorat » pour ce programme. 

 Éclaircir en fonction des différents objectifs visés par 
les relations mentorales une définition opérationnelle 
du mentorat utilisée par le programme (ex. le mentor 
ne doit pas réaliser de tâches, le mentor ne remplace 
pas un bénévole,…); 

Avoir développé des outils 
adaptés aux besoins du 
responsable du programme et des 
participants. 

 Opérationnaliser les différentes démarches entreprises, 
les vulgariser et développer différents guides, 
formulaires et outils; 

 Adapter des outils déjà développés en mentorat 
d’affaires; 

Avoir évalué la satisfaction des 
participants et les impacts sur 
l’organisation. 

 Au terme de l’expérimentation, rencontrer les 
participants afin d’évaluer qualitativement leur niveau 
de satisfaction; 

Proposer des ajustements à 
apporter au projet au comité 
mentorat dans l’optique d’une offre 
générale de services dans la région 

 Au terme de l’expérimentation, le comité de coordination 
doit proposer des ajustements à faire au programme au 
comité mentorat basés sur les résultats de la période 
d’expérimentation; 

 

6.4.3  Fonctionnement et évaluation du projet pilote (an 2 et 3) 
 
 Tel que mentionné au tableau préalablement, l’expérimentation permettra au comité 
mentorat de réévaluer le mandat du programme et des ressources.  Suite à ces ajustements, le la 
coordination sera en mesure d’offrir au milieu un programme pilote en mentorat social.   
 
 Des efforts devront être déployés par le comité mentorat pour diffuser et promouvoir le 
programme pilote.  Les faibles taux de réponses aux deux périodes de collecte de données et les 
expériences réalisées en mentorat d’affaires décrivent l’importance que promouvoir un tel 
service auprès du milieu.  Cette publicité, favorisera le recrutement des mentorés et des 
mentors.  De plus, le CERESO recommande au comité mentorat de recruter durant la première 
année, des « chefs-mentors » qui pourront encadrer les mentors participants et faire bénéficier le 
milieu de leurs expériences.  
 
 Les outils développés durant la phase d’expérimentation pourront permettre au 
responsable du programme de recruter des mentors et des mentorés et de les jumeler plus 
efficacement.  Les dyades expérimentées durant la première année permettront également au 
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responsable du programme de guider les participants dans l’élaboration du plan de travail de 
leur cellule. 
 
 La deuxième année doit permettre au comité de coordination de valider leurs outils mais 
également d’élaborer une trousse de base comme outil d’orientation des Cellules.  Cette année 
doit également permettre au responsable du programme de se perfectionner dans le suivi, 
l’accompagnement et l’encadrement des relations mentorales.  Les outils développés durant la 
phase d’expérimentation devront être mis-à-jour au besoin.   
 
 La troisième année devrait permettre d’évaluer l’intégralité du programme de mentorat 
social afin de fournir au comité mentorat les éléments nécessaires à la prise de décision.  Le 
programme est-il prêt à être lancé dans la région officiellement ? Le projet pilote a-t-il été un 
succès ? L’organisme porteur a-t-il les reins assez solides pour assurer la pérennité du 
programme ? Le projet à caractère novateur mérite-t-il d’être exporté ?   



 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

ANNEXE A 

 

Modèle de référence canadien utilisé
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Modèle de référence canadien (CUERRIER, 2003) 

  



 

 



 

 

ANNEXE B 
 

Certification éthique 
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ANNEXE C 
 

Outils de collecte de données 
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Bonjour, 
 

La Table des partenaires du développement social de Lanaudière (TPDSL), la Table des 
ainés et ainées de Lanaudière, le Centre collégial de recherche en économie sociale (CERESO) du 
Cégep régional de Lanaudière à L’Assomption aimeraient prendre quelques minutes de votre 
temps afin de vous sensibiliser à une réalité socioéconomique dans Lanaudière.   

 
Actuellement, un Lanaudois sur cinq est préretraité ou retraité.   Généralement en bonne 

santé, ces personnes ont énormément d’expériences et ont, pour la plupart, des revenus 
assurés.  Les retraités ont du temps à consacrer à des activités sociales contribuant à leur bien-
être, mais également à celui de la société. Certains travaux ont également démontrés que les 
jeunes retraités cherchent à satisfaire davantage le côté loisirs et que leur participation 
citoyenne.     

 
Les promoteurs de ce projet croient que pour éviter la perte de tous ces «spécialistes de 

la vie», une des voies à explorer pourrait être le mentorat. Le mentorat est une forme de 
développement et d’apprentissage basée sur une relation de soutien et d’échanges, dans 
laquelle une personne d’expérience investit sa sagesse acquise et son expertise, de façon 
bénévole ou non, afin de favoriser le développement d’une autre personne (ou d’une 
organisation) qui a des compétences à acquérir ou des objectifs professionnels à atteindre.   

 
Donc dans le but de développer des cellules de mentorat dans la région, le CERESO 

réalise présentement  une enquête auprès des organismes à mission sociale.  Nous croyons que 
les gens œuvrant auprès d’organismes à but non lucratif ou de coopératives pourraient 
bénéficier des compétences, des connaissances et de l’expérience des retraités de la région.  
Nous désirons donc connaître, par le biais d’un court questionnaire, si les individus œuvrant 
auprès de votre organisme, qu’ils soient employés bénévoles ou salariés ou bien gestionnaires, 
ont des besoins spécifiques qui pourraient être comblés par un programme de mentorat (tenue 
de livre, informatique, gestion, organisation d’événement, encadrement professionnel, …).    

 
Votre participation est cruciale pour que nous puissions évaluer, à partir de vos besoins, 

les ressources mentorales nécessaires et de plus, identifier les incitatifs, les obstacles et les 
formes de cellules de mentorat à implanter.   

 
Si vous désirez participer à ce projet d’envergure régionale, nous aimerions 

premièrement que vous lisiez et signiez le formulaire d’information et de consentement, 
afin que le CERESO puisse utiliser vos renseignements, et deuxièmement, qu’une 
représentante ou un représentant autorisé(e) de votre organisme complète le questionnaire 
et nous retourne les documents dans l’enveloppe retour jointe au questionnaire, et ce, 
avant le 13 novembre 2009.   
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Veuillez noter que votre participation est entièrement volontaire et que les 
renseignements inscrits sur ces questionnaires demeureront confidentiels.   Nous demeurons 
disponibles pour répondre à vos questions, soit par téléphone au (450) 470-0922 poste 3122 ou 
par courrier électronique à patrick.bourgeois@collanaud.qc.ca.  Pour obtenir plus d’informations 
sur le CERESO, vous pouvez consulter son site Internet au www.cegep-lanaudiere.qc.ca/cereso. 
Vous pouvez également accéder au site Internet de la TPDSL au www.tpdsl.org et à celui de la 
TAL au www.talanaudiere.org.  

 
 En vous remerciant de l’intérêt que vous porterez à ce projet. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
  

Patrick Bourgeois 
Responsable du projet Le mentorat social des aînés dans Lanaudière –  

Une expertise à conserver et à partager au CERESO 
 

 
  

Yves Côté 
Agent de développement social  

à la Table des partenaires du développement social de Lanaudière 
 

 
  

Michel Haguette 
Président  

à la Table aînés et aînées de Lanaudière 
 

mailto:patrick.bourgeois@collanaud.qc.ca
http://www.talanaudiere.org/
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FORMULAIRE D’INFORMATION ET DE CONSENTEMENT -  MENTORÉ 

LE MENTORAT SOCIAL DES AÎNÉS DANS LANAUDIÈRE – UNE EXPERTISE À CONSERVER ET À PARTAGER 
CERESO, DSC-2009-01 

 
Chercheur responsable : Patrick Bourgeois, Ph. D. 
 
Ce projet est financé par le programme « Nouveaux Horizons pour les aînés » du gouvernement du Canada et le Cégep régional de 
Lanaudière.   
 
1    But et description générale du projet 
Nous sollicitons aujourd’hui votre participation au projet Mentorat social des aînés dans Lanaudière – Une expertise à conserver et à 
partager.  Votre organisme a été sélectionné de façon aléatoire, à partir d’un échantillonnage construit en fonction du secteur 
géographique (nord et sud de Lanaudière), de la Municipalité régionale de comté (MRC), des secteurs prioritaires établis par 
l’organisme soumissionnaire (employabilité et  réadaptation) et finalement des types d’organisation (OBNL ou coopérative). 
 
Ce projet a comme objectif principal de contribuer à la mise en place de cellules de mentorat social auprès d’acteurs œuvrant dans 
des organismes ayant une mission sociale.  Nous croyons que les gens œuvrant auprès d’organismes à but non lucratif et les 
coopératives, pourraient bénéficier des compétences, des connaissances et de l’expérience des retraités de la région.  De leur côté, 
beaucoup de retraités provenant du réseau de la santé, de certaines organisations et du milieu de l’éducation, sont désireux de 
transmettre leurs savoirs, que ce soit pour garder une vie active, pour assurer la survie d’un projet dont ils ont été les initiateurs ou, 
tout simplement, pour aider ces organismes à contribuer au développement de leur communauté. 
 
Afin d’identifier le contexte de départ et d’établir les besoins en mentorat, afin de vérifier si le climat actuel est propice à 
l'implantation d'un programme de mentorat social et d’identifier les conditions favorables et les obstacles à l'implantation 
d'un programme de mentorat, nous sollicitons votre participation audit projet, à titre de mentoré.  À cette étape de la 
recherche, nous vous demandons de bien vouloir remplir un questionnaire d’enquête. La durée de votre participation à ce projet 
correspond au temps requis pour répondre à ce questionnaire, qui est d’environ 15 minutes.   
 

2 Avantages et bénéfices 
Votre participation à ce projet ne vous apportera aucun avantage direct.  Toutefois, votre participation à cette enquête favorisera 
grandement l’élaboration de cellules de mentorat social fonctionnelles pouvant répondre à vos besoins et à ceux d’autres 
organismes de la région.   
 

3 Inconvénients et risques 
Ce projet ne comporte aucun inconvénient ou risque pour vous ou votre organisme. 
 

4 Confidentialité 
 Tous les résultats et renseignements récoltés lors de cette étude seront  strictement confidentiels.  Les résultats seront 

codifiés par numéro et seules les personnes autorisées auront accès à la liste établissant la correspondance entre les établissements 
et le numéro qui leur a été assigné.  Les questionnaires seront conservés sous clé, dans un local fermé au Cégep régional de 
Lanaudière à L’Assomption, et seront détruits cinq ans après l’enquête.  Aux fins de vérifier la saine gestion de la recherche, il est 
possible qu’un délégué du comité d’éthique de la recherche ou qu’un représentant de l’organisme commanditaire consulte les 
données de l’enquête, sur une base confidentielle.  Les données recueillies lors de l’enquête resteront confidentielles et aucun 
détail concernant des entreprises ou organismes spécifiques ne sera publié ou divulgué. Seuls les résultats généraux 
obtenus dans le cadre de cette enquête seront publiés ou diffusés. Tous les répondants à l’enquête auront, en tout temps, 
accès à leur dossier. 

 
5 Liberté de participation 
 Votre participation à cette enquête est complètement volontaire.  Vous pouvez retirer votre consentement et mettre un terme à votre 

participation en tout temps sans aucun préjudice à votre endroit.  Advenant cette éventualité, nous ne vous demanderons aucune 
explication, ni justification. 

 
6 Responsabilité du chercheur 
 En signant ce formulaire, vous ne renoncez à aucun de vos droits prévus par la loi.  De plus, vous ne libérez pas le chercheur et le 

promoteur de leur responsabilité légale et professionnelle advenant une situation qui causerait préjudice à vous, à votre entreprise ou 
à votre organisme. 
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7 En cas de questions ou de difficultés 
 Pour plus d’informations concernant ce projet de recherche, contactez directement le chercheur responsable au Cégep régional de 

Lanaudière à L’Assomption, monsieur Patrick Bourgeois, au (450)470-0922, poste 3122. 
 
 Pour tout renseignement concernant vos droits, ainsi que les droits de votre entreprise ou organisme, à titre de participants à cette 

enquête, vous pouvez contacter M. Luc Desautels, coordonnateur de la recherche au Cégep régional de Lanaudière, au (450) 470-
0922, poste 3450. 

 
Consentement et assentiment 
 

J’ai pris attentivement connaissance du présent formulaire d’information et de consentement ainsi que la lettre de présentation, et 
j’en comprends le contenu.  On m’a donné l’occasion et le temps de poser des questions et s’il y avait lieu, on y a répondu de façon 
satisfaisante.   
 

Prénom, Nom  

Nom de l’organisme  

Adresse civique (no, rue) de 
l’organisme 

 

Ville  Code postal  

Téléphone (         )          - Fonction  

Adresse électronique  

 
Je consens, en toute liberté et de façon volontaire, à participer au projet Mentorat social des aînés dans Lanaudière – Une expertise 
à conserver et à partager. 
 

 Oui   Non 
 

 
 
[Lettres moulées]                                 [Signature] 
 
Nom du répondant              Assentiment 
 

 
   Date 

 
 
Engagement du chercheur ou de la personne qu’il a déléguée 
 
Le projet de recherche, ainsi que les modalités de participation, ont été présentés au répondant de l’établissement participant, dans 
une lettre ainsi que dans le présent formulaire.  L’équipe de recherche s’engage à respecter ce qui a été convenu dans le formulaire 
d’information et de consentement. 
 
 
 
[ 
 
Patrick Bourgeois, Chercheur responsable            Date 
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Les questions suivantes portent sur différents aspects de votre organisme, de même que sur le 
mentorat. Aux fins de ce questionnaire, nous avons défini le mentorat comme étant: 

«une forme de développement et d’apprentissage basée sur une relation de soutien et d’échanges, dans 
laquelle une personne d’expérience investit sa sagesse acquise et son expertise, de façon bénévole ou 

non, afin de favoriser le développement d’une autre personne (ou d’une organisation) qui a des 
compétences à acquérir ou des objectifs professionnels à atteindre.» 

 
Veuillez répondre à toutes les questions, à moins d’indications contraires 
 
Situation actuelle de votre organisme 
 

 
1.  Dans quel secteur votre organisme réalise-t-il sa mission sociale ? 

Cochez une seule réponse. 
 

 Jeunesse  Santé physique   
 Santé mentale  Famille   
 Personnes handicapées  Défense collective des droits   
 Éducation populaire et alphabétisation  Alco-toxicomanie   
 Faible revenu  Multisectorielle 

(précisez) 
   

 Femme  Multiclientèle (précisez)    
 Personnes aînées  Autre (précisez)    

 
2.  Combien d’employé(es) compte votre organisme ? 

 
  
 

 
3.  Comptez-vous déjà sur la collaboration de bénévoles au sein de votre organisme ?  
 Oui  Non   (passez à la question 4) 

 
3a. Combien de bénévoles s’impliquent présentement au sein de votre organisme ?  

 
3b. Quel est l’âge moyen des bénévoles s’impliquant au sein de votre organisme 

 
ans 

 
3c. À quel niveau s’impliquent les bénévoles au sein de votre organisme ? 

Il est possible de cocher plusieurs réponses. 
 

 Conseil d’administration  Administration / gestion / direction 
 

  

 Collecte de fonds  Services aux utilisateurs / membres  
 

 

 Activité de formation  Autre – précisez :   
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4.  Rencontrez-vous des difficultés de recrutement ou de rétention de vos bénévoles dans les 
domaines d’activités suivants ? Cochez les cases qui s’appliquent. 

  Recrutement Rétention 
 Conseil d’administration 

 
  

 Administration / gestion / direction 
 

  

 Collecte de fonds 
 

  

 Services aux utilisateurs / membres 
 

  

 Activité de formation 
 

  

 Autre – précisez :    
 

5.  Quel soutien votre organisme apporte-t-il aux bénévoles pour les recruter ou les garder ?   
Cochez les cases qui s’appliquent. 
 

 Remboursement de frais  Activités de formation des 
bénévoles 

  

 Politique d’accueil et 
d’intégration des bénévoles 

 Activité reconnaissance   

 Autre – précisez :     
    

 
6.  Quelles sont les activités pouvant être associées au perfectionnement au sein de votre organisme?  

Cochez les cases qui s’appliquent. 
 Cours 

 
 Évaluations ponctuelles   

 Autoformation (ex. : Lectures 
suggérées) 

 Jumelage de jeunes 
employés avec des 
employés d’expérience 

  

 Autre – précisez :     
    

 
 

Le mentorat et votre organisme  
Pour les questions suivantes, veuillez répondre en vous référant à notre définition du mentorat  
 
Rappel : le mentorat est une « forme de développement et d’apprentissage basée sur une relation 
de soutien et d’échanges, dans laquelle une personne d’expérience investit sa sagesse acquise 
et son expertise, de façon bénévole ou non, afin de favoriser le développement d’une autre 
personne (ou d’une organisation) qui a des compétences à acquérir et  des objectifs 
professionnels à atteindre.» 

 
7.  Votre organisme a-t-il déjà eu recours à du mentorat?  

 
 Oui  Non   (passez à la question 9) 
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7a. Depuis quand avez-vous recours au mentorat ?  (aa/mm)                      

 
 Très peu 

fréquem-
ment 

Peu 
fréquem-

ment 
 

Plus ou 
moins 

fréquem-
ment 

Assez 
fréquem-

ment 

Très 
fréquem-

ment 

7b. À quelle fréquence avez-vous eu 
recours au mentorat ? 

0 1 2 3 4 

 
8.  Précisez à quel niveau votre organisme a déjà eu recours à du mentorat et indiquez votre degré de 

satisfaction à cet égard. Encerclez les réponses appropriées. 
 Ne 

s’applique 
pas 

Très 
insatisfait 

 

Plutôt 
insatisfait 

Plutôt 
satisfait 

Très 
satisfait 

Administration 
 

0 1 2 3 4 

Soutien à la coordination 
 

0 1 2 3 4 

Consultant 
 

0 1 2 3 4 

Encadrement des ressources humaines 
 

0 1 2 3 4 

Planification stratégique 
 

0 1 2 3 4 

Planification d’événements spéciaux 
 

0 1 2 3 4 

Services aux utilisateurs / membres 
 

0 1 2 3 4 

Services techniques / informatiques 
 

0 1 2 3 4 

Autre – précisez :  0 1 2 3 4 
       
Autre – précisez :  0 1 2 3 4 
       
Autre – précisez :  0 1 2 3 4 
       
Autre – précisez :  0 1 2 3 4 
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9.  Indiquez jusqu’à quel point chacun des besoins décrits ci-dessous pourrait être comblé par le 

mentorat. Encerclez les réponses appropriées. 
 Aucune-

ment 
Peu 

 
Moyen-
nement 

Beaucoup Énormé-
ment 

9 a) Mentorat à la coordination /direction      
Gestion de la relève  
(ex : intégration et fidélisation de la relève, 
planification de la transmission  du savoir, du 
savoir-faire, et du savoir-être; utilisation des 
liens intergénérationnels, transmission de la 
culture organisationnelle) 

0 1 2 3 4 

Soutien à coordination / direction  
(ex. : développement d’un leadership 
participatif, meilleure cohésion dans les 
relations de travail) 

0 1 2 3 4 

Soutien à l’entrepreneuriat  
(ex. développement des habiletés de gestion 
nécessaires au lancement et à la 
consolidation d’organisme ou de projet) 

0 1 2 3 4 

Autre – précisez :  0 1 2 3 4 
       
Autre – précisez :  0 1 2 3 4 

       
 

9 b) Mentorat aux employés et bénévoles       

Développement des compétences 
(formation, mise à jour, perfectionnement) 0 1 2 3 4 

Adaptation aux changements 
organisationnels 0 1 2 3 4 

Planification et développement de carrière 
(ex : définir le plan de carrière et des 
objectifs professionnels à court ou long 
terme) 

0 1 2 3 4 

Transition professionnelle  
(ex. remise en question et réorientation lors 
de mises à pied ou de promotions; 
repositionnement lors de différentes étapes 
de la carrière, comme le début, le mitan ou le 
départ pour la retraite) 

0 1 2 3 4 

Amélioration de la qualité de vie au travail 
 0 1 2 3 4 

Augmentation de l’efficacité au travail 
 0 1 2 3 4 

Autre – précisez :  0 1 2 3 4 
       
Autre – précisez : __ 0 1 2 3 4 
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 Aucune-
ment 

Peu 
 

Moyen-
nement 

Beaucoup Énormé-
ment 

c) Mentorat spécifique 
Insertion professionnelle  
(ex. préparation, entrée dans le milieu du 
travail ou changement de position; soutien à 
la recherche d’emploi, à la rédaction du CV) 

0 1 2 3 4 

Développement de l’employabilité  
(ex. acquisition de diverses habiletés pour 
augmenter les chances d’intégrer le monde 
du travail) 

0 1 2 3 4 

Aide dans l’implantation de projets de 
développement 0 1 2 3 4 

Planification d’événements spéciaux 
 0 1 2 3 4 

Soutien technique / informatique 
 0 1 2 3 4 

Autre – précisez :  0 1 2 3 4 
       
Autre – précisez :  0 1 2 3 4 

       
 

10. Selon vous, quelles sont les conditions déjà présentes au sein de votre organisme favorisant 
l’établissement d’un programme de mentorat ? 

 
 Condition 

absente 
Condition 

peu 
présente 

 

Condition 
moyen-
nement 
présente 

Condition 
assez 

présente 

Condition 
très 

présente 

Flexibilité organisationnelle 
 0 1 2 3 4 

Facilité d’accès à des mentors / des 
bénévoles 
 

0 1 2 3 4 

Ouverture du conseil d‘administration 
 0 1 2 3 4 

Ouverture de la direction / coordination 
 0 1 2 3 4 

Ouverture des employés / bénévoles 
 0 1 2 3 4 

Présence de soutien financier extérieur 
(ex. : programme d’aide à la formation, 
programme d’aide à l’employabilité, etc.) 

0 1 2 3 4 

Autre – précisez :  0 1 2 3 4 
       
Autre – précisez :  0 1 2 3 4 
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11. Jusqu’à quel point pensez-vous que les éléments suivants pourraient être des moyens mis en 
place pour favoriser l’implantation d’un programme de mentorat au sein de votre organisme? 
 

 Auncune-
ment 

Un peu 
 

Moyen-
nement 

Beaucoup Énormé-
ment 

Rembourser les frais encourus par les 
mentors / mentorés 
 

0 1 2 3 4 

Mise en place d’activités de formation 
 0 1 2 3 4 

Politiques d’accueil et d’information 
 0 1 2 3 4 

Activités de reconnaissance 
 0 1 2 3 4 

Supervision des mentors  (Rétroaction et 
suivi) 0 1 2 3 4 

Autre – précisez :  0 1 2 3 4 
       
Autre – précisez :  0 1 2 3 4 
       

 
12.  Selon vous, quels sont les obstacles déjà identifiés qui pourraient nuire à l’établissement d’un 

programme de mentorat au sein de votre organisme? 
 
 Auncune-

ment 
Un peu 

 
Moyen-
nement 

Beaucoup Énormé-
ment 

Obstacles organisationnels 
 0 1 2 3 4 

Difficultés d’accès à des mentors, des 
bénévoles 
 

0 1 2 3 4 

Ouverture du conseil d‘administration 
 0 1 2 3 4 

Ouverture de la direction / coordination 
 0 1 2 3 4 

Ouverture des employés / bénévoles 
 0 1 2 3 4 

Présence de soutien financier extérieur 
(ex. : programme d’aide à la formation, 
programme d’aide à l’employabilité, etc.) 

0 1 2 3 4 

Autre – précisez :  0 1 2 3 4 
       
Autre – précisez :  0 1 2 3 4 
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Besoins futurs de mentorat 
 

13.  Votre organisme serait-il prêt à participer à un projet pilote de mentorat social avec le soutien de 
la table des partenaires du développement de Lanaudière? 

 Oui  Non   (passez à la question 16) 
 

14.  Votre organisme serait-il prêt à payer pour les services d’un mentor et, si oui, quel serait le taux 
horaire maximal que votre organisme serait prêt à débourser? 

 Oui  $ / h Non   (passez à la question 16) 
  

15.  Votre organisme serait-il prêt à offrir des services de mentorat à d’autres organismes? 

 Oui  Non   (passez à la question 16) 
 

16.  Votre organisme serait-il prêt à approfondir la question de mentorat social dans le cadre d’un 
groupe de discussion? 
 

 Oui  
 

Non    
 

17.  Seriez-vous personnellement intéressé ou connaissez-vous des personnes dans votre organisme 
qui seraient prêtes à s’impliquer dans une initiative de mentorat social (comme mentor) ?   
Si oui, veuillez indiquer le ou les noms des personnes intéressées ainsi que leur numéro de 
téléphone. 
 

Nom(s) : _____________________________________ Tél. : (      )  ____ - ________ 

  _____________________________________ Tél. : (      )  ____ - ________ 

  _____________________________________ Tél. : (      )  ____ - ________ 
 

Veuillez insérer le présent questionnaire, dûment rempli, ainsi que le formulaire de consentement, 
signé, dans l’enveloppe préaffranchie fournie avec le présent questionnaire, et nous faire parvenir le 

tout avant le 13 novembre 2010. 
 

Soyez assurés que les réponses recueillies demeureront confidentielles. 
 

Nous vous remercions de votre précieuse collaboration !
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À qui de droit,  

 
Lundi, 25 janvier 

 
Bonjour, 
 

La Table des partenaires du développement social de Lanaudière (TPDSL), le Cégep régional de 
Lanaudière à L’Assomption et le Centre collégial de recherche en économie sociale (CERESO) aimeraient 
prendre quelques minutes de votre temps afin de vous sensibiliser à une réalité socioéconomique dans 
Lanaudière.   

 
Actuellement, un Lanaudois sur cinq est préretraité ou retraité.  Généralement en bonne santé, ces 

personnes ont énormément d’expériences et ont, pour la plupart, des revenus assurés.  Les retraités ont donc 
beaucoup de temps à consacrer à des activités sociales contribuant à leur bien-être, mais également à celui de 
la société. Certains travaux ont cependant démontré que les retraités cherchent plus à satisfaire le côté loisirs 
et consommation (divertissement, amusement) que le côté citoyen.  Toutefois, de nombreux auteurs 
soulignent le fait que l’adulte mature bénéficie grandement du processus que l’on appelle générativité. La 
générativité est la préoccupation par l’adulte mature de la génération montante. C’est une occasion pour lui 
de vivre les satisfactions qu’apportent le sentiment de compétence tout en permettant à des plus jeunes de 
devenir eux-mêmes et de prendre leur place dans la société adulte.   

 
Les promoteurs de ce projet croient que pour éviter la perte de tous ces «spécialistes de la vie» et 

donner l’occasion à ces personnes de vivre la générativité, une des voies à explorer pourrait être le mentorat. 
Le mentorat est une forme de développement et d’apprentissage basée sur une relation de soutien et 
d’échanges, dans laquelle une personne d’expérience investit sa sagesse acquise et son expertise, de façon 
bénévole ou non, afin de favoriser le développement d’une autre personne (ou d’une organisation) qui a 
des compétences à acquérir ou des objectifs professionnels à atteindre.   

 
Donc dans le but de développer des cellules de mentorat dans la région, le CERESO réalise 

présentement une enquête auprès de personnes retraitées ou préretraitées.  Nous croyons que les personnes 
qui atteignent l’âge de la maturité pourraient tirer profit de la relation d’échange que procure le mentorat.  
Nous désirons donc connaître, par le biais d’un court questionnaire votre intérêt particulier face au mentorat, 
de même que les compétences que vous pourriez mettre à contribution dans le cadre d’un programme de 
mentorat (tenue de livre, informatique, gestion, organisation d’événement, encadrement professionnel…).    

 
Votre participation est cruciale pour que nous puissions évaluer, à partir de vos intérêts et 

compétences, les ressources mentorales disponibles et de plus, identifier les incitatifs, les obstacles et les 
formes de cellules de mentorat à implanter.   

 
 
Si vous désirez participer à ce projet d’envergure régionale, nous aimerions premièrement que 

vous lisiez et signiez le formulaire d’information et de consentement, afin que le CERESO puisse utiliser 
vos renseignements, et deuxièmement, que vous complétiez le questionnaire et que vous nous 
retourniez les documents dans l’enveloppe retour jointe au questionnaire, et ce, avant le 5 mars 2010.   
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Veuillez noter que votre participation est entièrement volontaire et que les renseignements inscrits 

sur ces questionnaires demeureront confidentiels.   Nous demeurons disponibles pour répondre à vos 
questions, soit par téléphone au (450) 470-0922 poste 3122 ou par courrier électronique à 
patrick.bourgeois@collanaud.qc.ca.  Pour obtenir plus d’informations sur le CERESO, vous pouvez 
consulter son site Internet au www.cegep-lanaudiere.qc.ca/cereso. Vous pouvez également accéder au site 
Internet de la TPDSL au www.tpdsl.org. 

 
 En vous remerciant de l’intérêt que vous porterez à ce projet. 
 
 
 
 

 
  

Patrick Bourgeois 
Responsable du projet Le mentorat social des aînés dans Lanaudière –  

Une expertise à conserver et à partager au CERESO 
 

 
  

Yves Côté 
Agent de développement social  

à la Table des partenaires du développement social de Lanaudière 
 

 
  

Michel Haguette 
Président  

à la Table des aînées et aînés de Lanaudière 
 

mailto:patrick.bourgeois@collanaud.qc.ca
http://www.tpdsl.org/
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FORMULAIRE D’INFORMATION ET DE CONSENTEMENT -  MENTOR 

LE MENTORAT SOCIAL DES AÎNÉS DANS LANAUDIÈRE – UNE EXPERTISE À CONSERVER ET À PARTAGER 
CERESO, DSC-2009-01 

 
Chercheur responsable : Patrick Bourgeois, Ph.D. 
 
Ce projet est financé par le programme « Nouveaux Horizons pour les aînés » du gouvernement du Canada et le Cégep régional de 
Lanaudière.   
 
1    But et description générale du projet 
Nous sollicitons aujourd’hui votre participation au projet Mentorat social des aînés dans Lanaudière – Une expertise à conserver et à 
partager.   
 
Ce projet a comme objectif principal de contribuer à la mise en place de cellules de mentorat social auprès d’acteurs œuvrant en 
économie sociale.  Nous croyons que les gens œuvrant auprès d’organismes à but non lucratif, qu’ils soient de nature communautaire 
ou entrepreneuriale (entreprise d'économie sociale), pourraient bénéficier des compétences, des connaissances et de l’expérience des 
retraités de la région.  De leurs côtés, beaucoup de retraités du réseau de la santé, de certaines organisations et de l’éducation, sont 
désireux de transmettre leurs savoirs, que ce soit pour garder une vie active, pour assurer la survie d’un projet dont ils ont été les 
initiateurs ou tout simplement, pour aider ces organismes à contribuer au développement de leur communauté. La présente démarche 
se veut donc la suite d’une étude qui a été effectuée sur les besoins régionaux en mentorat réalisée auprès des personnes œuvrant 
dans des organismes à but non lucratif, qu’ils soient de nature communautaire ou entrepreneuriale.  
 
Afin d’analyser les ressources disponibles en mentorat dans la région, de vérifier si le climat actuel est propice à l'implantation 
d'un programme de mentorat social et d’identifier les conditions favorables et les obstacles à l'implantation d'un programme 
de mentorat, nous sollicitons votre participation au dit projet, à titre de mentor.  À cette étape de la recherche, nous vous 
demandons de bien vouloir remplir un questionnaire d’enquête. La durée de votre participation à ce projet correspond au temps requis 
pour répondre à ce questionnaire, qui est de 15 minutes.   
 

2 Avantages et bénéfices 
Votre participation à ce projet ne vous apportera aucun avantage direct.  Toutefois, votre participation à cette enquête favorisera 
grandement l’élaboration de cellules de mentorat fonctionnelles et répondant aux besoins spécifiques de la région. Ceci permettra à la 
communauté dont vous faites partie de bénéficier des nombreux avantages associés au mentorat social.  
 

3 Inconvénients et risques 
Ce projet ne comporte aucun inconvénient ou risque pour vous. 
 

4 Confidentialité 
 Tous les résultats et renseignements récoltés lors de cette étude sont strictement confidentiels.  Les résultats seront codifiés par 

numéro et seules les personnes autorisées auront accès à la liste établissant la correspondance entre les établissements et le numéro 
qui leur a été assigné.  Les questionnaires seront conservés sous clé, dans un local fermé au Cégep régional de Lanaudière à 
L’Assomption et seront détruits cinq ans après l’enquête.  Aux fins de vérifier la saine gestion de la recherche, il est possible qu’un 
délégué du comité d’éthique de la recherche ou d’un représentant de l’organisme commanditaire consulte les données de l’enquête, sur 
une base confidentielle.  Les données recueillies lors de l’enquête resteront confidentielles et aucun détail concernant des 
entreprises ou organismes spécifiques ne sera publié ou divulgué. Seuls les résultats généraux obtenus dans le cadre de cette 
enquête seront publiés ou diffusés.  Tous les répondants à l’enquête auront, en tout temps, accès à leur dossier. 

 
5 Liberté de participation 
 Votre participation à cette enquête est complètement volontaire.  Vous pouvez retirer votre consentement et mettre un terme à votre 

participation en tout temps sans aucun préjudice à votre endroit.  Advenant cette éventualité, nous ne vous demanderons aucune 
explication, ni justification. 

 
6 Responsabilité du chercheur 
 En signant ce formulaire, vous ne renoncez à aucun de vos droits prévus par la loi.  De plus, vous ne libérez pas le chercheur et le 

promoteur de leur responsabilité légale et professionnelle advenant une situation qui causerait préjudice à vous ou votre entreprise ou 
organisme. 
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7 En cas de questions ou de difficultés 
 Pour plus d’information concernant ce projet de recherche, contactez directement le chercheur responsable au Cégep régional de 

Lanaudière à L’Assomption, M. Patrick Bourgeois, au (450)470-0922 poste 3122. 
 
 Pour tout renseignement sur vos droits ainsi que les droits de votre entreprise ou organisme à titre de participants à cette enquête, vous 

pouvez contacter M. Luc Desautels, coordonnateur de la recherche au Cégep régional de Lanaudière, au (450) 470-0922 poste 3450. 
 
 
Consentement et assentiment 

On m’a expliqué la nature et le déroulement de l’enquête.  J’ai pris attentivement connaissance du présent formulaire d’information et de 
consentement et j’en comprends le contenu.  On m’a donné l’occasion et le temps de poser des questions et s’il y a lieu, on y a répondu 
de façon satisfaisante.   
 

Prénom, Nom  

Adresse civique (no, rue)  

Ville  Code postal  

Téléphone (         )          - 

Adresse électronique  

 
Je consens en toute liberté et de façon volontaire, à participer au projet Mentorat social des aînés dans Lanaudière – Une expertise à 
conserver et à partager. 
 

 Oui   Non 
 

 
 

[Lettres moulées]                           [Signature] 
 

Nom du répondant               Assentiment 
 

 
   Date 

 
 
Engagement du chercheur ou de la personne qu’il a déléguée 

Le projet de recherche, ainsi que les modalités de participation, ont été présentées au participant dans une lettre ainsi que dans le 
présent formulaire.  L’équipe de recherche s’engage à respecter ce qui a été convenu dans le formulaire d’information et de 
consentement. 
 
 

 
 
            25 janvier 2010 

Patrick Bourgeois, Chercheur responsable             Date 
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Les questions suivantes portent sur le mentorat social. Aux fins de ce questionnaire, nous avons 

défini le mentorat comme étant:  «une forme de développement et d’apprentissage basée sur une relation 
de soutien et d’échanges, dans laquelle une personne d’expérience investit sa sagesse acquise et son 

expertise, de façon bénévole ou non, afin de favoriser le développement d’une autre personne (ou d’une 
organisation) qui a des compétences à acquérir ou des objectifs professionnels à atteindre.» 

 
Veuillez répondre à toutes les questions, à moins d’indications contraires 

 
Situation actuelle 
 

 
1.  Êtes-vous…  un homme  une femme  

 
2.  Quel est votre âge ?   ans 

 
3.  Quelle est votre situation professionnelle actuelle? Vous pouvez cocher plus d’une réponse 

 Employé à temps plein  Pré-retraité   
 Employé à temps partiel  Semi-retraité   
 En recherche d’emploi  Autre :    

  

 Retraité     

 
4.  Si vous avez été impliqué dans des initiatives de bénévolat ou de mentorat durant les cinq dernières 

années, indiquez à quel point cette expérience a été satisfaisante. Sinon, passez à la question 9. 
 

 Ne 
s’applique 

pas 

Très 
insatisfait 

 

Plutôt 
insatisfait 

Plutôt 
satisfait 

Très 
satisfait 

J’ai été (…) de mon expérience de bénévolat … 
 

0 1 2 3 4 

J’ai été (…) de mon expérience de mentorat … 
 

0 1 2 3 4 

5.  Êtes-vous toujours impliqué dans ces activités de bénévolat ou de mentorat? 

 Oui (passez à la question 7) Non    
 

6.  Quelle(s) serai(en)t la (les) raison(s) qui pourrai(en)t expliquer la cessation de vos activités de 
bénévolat ou de mentorat? Vous pouvez cocher plus d’une réponse. 

 Frais encourus non 
remboursés 

 Manque de formation pour les 
tâches demandées 

  

 Mauvaise intégration à 
l’organisme 

 Manque de temps   

 Peu de reconnaissance de la 
part de l’organisme 

 Autre – précisez :   
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7.  Dans quel secteur votre organisme réalise-t-il sa mission sociale ? 
Cochez une seule réponse. 

 Jeunesse  Santé physique   
 Santé mentale  Famille   
 Personnes handicapées  Défense collective des droits   
 Éducation populaire et alphabétisation  Alcoolisme-toxicomanie   
 Faible revenu  Multisectorielle (précisez)    
 Femme  Multiclientèle (précisez)    
 Personnes aînées  Autre (précisez)    

 

8.  À quel niveau vous êtes-vous impliqué ? Cochez les réponses qui s’appliquent. 
 

 Conseil d’administration  Administration / gestion / direction  
 Collecte de fonds  Services aux utilisateurs / membres  
 Activité de formation  Autre – précisez :  

  
 

Le mentorat et vous  
Pour les questions suivantes, veuillez répondre en vous référant à notre définition du mentorat. 
Rappel : le mentorat est une « forme de développement et d’apprentissage basée sur une relation de soutien et 
d’échanges, dans laquelle une personne d’expérience investit sa sagesse acquise et son expertise, de façon bénévole ou 
non, afin de favoriser le développement d’une autre personne (ou d’une organisation) qui a des compétences à acquérir et  
des objectifs professionnels à atteindre.» 

 
9.  Premièrement, indiquez jusqu’à quel point vous possédez des compétences dans chacun des éléments 

suivants. Ensuite, indiquez à quel point vous seriez intéressé à vous impliquer dans une initiative de 
mentorat ciblant chacun des besoins décrits ci-dessous. Encerclez les réponses appropriées. 

 Aucune-
ment 

Peu 
 

Moyen-
nement 

Beaucoup Énormé-
ment 

9 a) Mentorat à la coordination /direction      
Gestion de la relève  
(ex .: intégration et fidélisation de 
la relève, planification de la 
transmission du savoir, du savoir-
faire et du savoir être; utilisation 
des liens intergénérationnels, 
transmission de la culture 
organisationnelle) 

Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Soutien à coordination / direction  
(ex. : développement d’un 
leadership participatif, meilleure 
cohésion dans les relations de 
travail) 

Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Soutien à l’entrepreneuriat  
(ex. : développement des 
habiletés de gestion nécessaires 
au lancement et à la consolidation 
d’organisme ou de projet) 

Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Autre –  
précisez : 

Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 
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 Aucune-

ment 
Peu 

 
Moyen-
nement 

Beaucoup Énormé-
ment 

9 b) Mentorat aux employés et bénévoles       

Développement des 
compétences  
(ex. : formation, mise à jour, 
perfectionnement) 

Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Adaptation aux changements 
organisationnels 

Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Planification et développement 
de carrière (ex : définir le plan de 
carrière et des objectifs 
professionnels à court ou long 
terme) 

Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Transition professionnelle  
(ex.: remise en question et 
réorientation lors de mises à pied 
ou de promotions; 
repositionnement lors de 
différentes étapes de la carrière, 
comme le début, le mitan ou le 
départ pour la retraite) 

Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Amélioration de la qualité de vie 
au travail 

Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Augmentation de l’efficacité au 
travail 

Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Autre –  
précisez : Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Autre –  
précisez : Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 
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 Aucune-
ment 

Peu 
 

Moyen-
nement 

Beaucoup Énormé-
ment 

9 c) Mentorat spécifique 

Insertion professionnelle  
(ex. : préparation, entrée dans le 
milieu du travail ou changement 
de position; soutien à la 
recherche d’emploi, à la 
rédaction du CV) 

Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Développement de l’employabilité  
(ex. : acquisition de diverses 
habiletés pour augmenter les 
chances d’intégrer le monde du 
travail) 

Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Aide dans l’implantation de 
projets de développement 

Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Planification d’événements 
spéciaux 

Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Soutien technique / informatique 

Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Autre –  
précisez : Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 

Autre –  
précisez : Compétence 0 1 2 3 4 

Intérêt 0 1 2 3 4 
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10. Indiquez jusqu’à quel point vous êtes en accord avec les items suivants ?  

 
Mon implication en tant que mentor pourrait être encouragée… 
 

 Totalement 
désaccord 

Un peu en 
désaccord 

 

Ni en 
accord ni 

en 
désaccord 

un peu en 
accord 

Totalement 
en accord 

s’il était possible de me faire rembourser les 
frais que cette activité m’occasionnerait 
 

0 1 2 3 4 

si des activités de formation m’étaient offertes 
avant de commencer le mentorat 
 

0 1 2 3 4 

si l’organisme pour lequel je ferais du mentorat 
avait prévu des moyens pour m’accueillir dans 
leur équipe. 
 

0 1 2 3 4 

si j’avais de l’information claire sur le 
fonctionnement de l’organisme pour lequel je 
ferais du mentorat 

0 1 2 3 4 

si, à l’occasion, des activités me permettant de 
me sentir reconnu et valorisé au sein de 
l’organisme mentoré étaient prévues 
 

0 1 2 3 4 

si le rôle que l’on attend de moi en tant que 
mentor était bien défini et balisé 
 

0 1 2 3 4 

si, au besoin, j’avais la possibilité d’avoir un 
soutien pour pouvoir parler des hauts et des bas 
de mon expérience de mentorat 
 

0 1 2 3 4 

si l’organisme chez qui j’offrais mes services de 
mentorat me permettait de faire des choix dans 
ma façon d’intervenir 
 

0 1 2 3 4 

si j’avais à ma disposition des moyens pour 
pouvoir évaluer moi-même l’efficacité de mes 
interventions 
 

0 1 2 3 4 

si des structures étaient prévues afin de 
superviser mes activités de mentorat, de façon 
à avoir une rétroaction et un suivi extérieur.  
 

0 1 2 3 4 

si on me donnait la possibilité d’intervenir dans 
le processus de jumelage avec la personne pour 
qui je serais un mentor 

0 1 2 3 4 

Autre –  
précisez : 
 

 
0 1 2 3 4 

       
Autre –  
précisez : 
 

 
0 1 2 3 4 
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11. Selon vous, quelles seraient les raisons qui vous motiveraient à faire du mentorat ? 

À l'aide de l'échelle ci-dessous, veuillez indiquer dans quelle mesure chacun des énoncés suivants 
correspond à l'une des raisons pour lesquelles vous pourriez faire du mentorat 
 
Je crois que je pourrais faire du mentorat parce que… 
 

 Pas du 
tout 

Très 
peu 

Un peu Modé-
rément 

Forte-
ment 

Très 
forte-
ment 

Exacte-
ment 

cela me permettrait d’être bien vu par les 
autres. 

0 1 2 3 4 5 6 

en m’impliquant de façon personnelle et 
unique, ça me permettrait de m’accomplir 

0 1 2 3 4 5 6 

je m’y sentirais obligé. 0 1 2 3 4 5 6 

j’aurais honte de moi de ne pas m’impliquer 
dans ma communauté. 

0 1 2 3 4 5 6 

je ne le sais pas, j'ai l'impression que je 
n’aurais pas ce qu'il faut pour être un(e) 
bon(ne) mentor. 

0 1 2 3 4 5 6 

cette activité pourrait me procurer différents 
avantages extérieurs. 

0 1 2 3 4 5 6 

le type d’organisme au sein duquel je 
choisirais de m’impliquer me permettrait 
d'atteindre certains objectifs importants tout 
en respectant les autres aspects de ma vie. 

0 1 2 3 4 5 6 

j’aimerais transmettre mes connaissances et 
mon expérience aux plus jeunes. 

0 1 2 3 4 5 6 

réussir comme mentor me permettrait de me 
sentir fier de moi. 

0 1 2 3 4 5 6 

je ne me sentirais pas inutile. 0 1 2 3 4 5 6 

c'est dans ce genre d’activité que je voudrais 
m’impliquer pour continuer à rester en contact 
avec mon domaine professionnel. 

0 1 2 3 4 5 6 

c’est le mentorat que je choisirais pour 
réaliser mes objectifs de vie. 

0 1 2 3 4 5 6 
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Besoins futurs de mentorat 

12. Est-ce que vous seriez prêt à approfondir la question de mentorat social dans le cadre d’un groupe de 
discussion? 
 

 Oui  
 

Non    
 

13. Seriez-vous personnellement intéressé à vous impliquer dans une initiative de mentorat social 
(comme mentor) ?  . 
 

 Oui  
 

Non   (le questionnaire se termine ici pour vous) 
 

 

14. À partir de quand seriez-vous prêt à vous impliquer comme mentor dans une initiative de mentorat 
social ?  . 

   Maintenant  
   Dans 1 à 6 mois  
   Dans 6 à 12 mois  
   Dans un an ou plus  

 
 

Veuillez insérer le présent questionnaire, dûment rempli, ainsi que le formulaire de consentement, 
signé, dans l’enveloppe préaffranchie fournie avec le présent questionnaire, et nous faire parvenir le 

tout avant le 5 mars 2010. 
 
 

Soyez assurés que les réponses recueillies demeureront confidentielles. 
 

Nous vous remercions de votre précieuse collaboration ! 
 

 



Le mentorat social des aînés(es) dans Lanaudière, une expertise à conserver et à partager 
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